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Le Premier ministre préside l’installation du Conseil 
d’administration de l’AAPI

INVESTISSEMENT
Le Premier ministre réaffirme l’engagement du gouvernement à 

accompagner les porteurs de projets et à améliorer le climat des affaires

CAMPAGNE POUR LES LÉGISLATIVES DU 2 JUILLET
L’importance de privilégier les compétences pour la future APN mise en avant

Le Premier ministre, M. 
Sifi Ghrieb, a présidé, 
dimanche à Alger, la 

cérémonie d’installation du Conseil 
d’administration de l’Agence 
algérienne de promotion de 
l’investissement (AAPI).
La cérémonie d’installation du 
Conseil, composé des secrétaires 
généraux des ministères concernés 

par l’investissement, s’est déroulée 
au Palais du gouvernement, en 
présence de plusieurs ministres, 
de responsables des différentes 
institutions de l’Etat, ainsi que de 
représentants des organisations 
patronales et des associations 
professionnelles.
A cette occasion, le Premier ministre 
a souligné que l’installation de ce 

Conseil d’administration constitue 
“une étape qui s’inscrit dans le 
cadre de la poursuite de la mise en 
oeuvre des réformes décidées par 
le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, en matière 
de promotion de l’investissement 
et d’amélioration du climat des 
affaires, à même de renforcer 
l’attractivité de l’économie 

nationale et sa capacité à attirer 
des investissements créateurs de 
richesse et d’emplois”.
Cette installation intervient 
également en tant que “nouveau 
mécanisme institutionnel visant 
à renforcer l’efficacité et la 
performance dans la gestion de 
l’Agence, et ce dans le cadre de 
l’application des dispositions 

réglementaires prévues par le décret 
exécutif n 26-153 du 14 avril 2026, 
portant réorganisation de l’AAPI et 
renforcement de ses prérogatives, 
ainsi que de ses mécanismes de 
fonctionnement”, a ajouté M. Sifi 
Ghrieb.

 Le Premier ministre, M. 
Sifi Ghrieb, a réaffirmé, 
dimanche à Alger, lors 

de la cérémonie d’installation 
du Conseil d’administration de 
l’Agence algérienne de promotion 
de l’investissement (AAPI), 
l’engagement du gouvernement 
à poursuivre la réunion de toutes 
les conditions nécessaires pour 
garantir un service public qualitatif 
et efficace au profit des porteurs 
de projets d’investissement et à 
les accompagner dans le cadre de 
l’amélioration du climat des affaires 
dans le pays.
La cérémonie d’installation du 
Conseil, composé des secrétaires 
généraux des ministères concernés 
par l’investissement, s’est déroulée 
en présence de plusieurs membres 
du gouvernement, de responsables 
de différentes institutions, du 
directeur général de l’AAPI, M. 
Omar Rekkache, ainsi que de 

représentants des organisations 
patronales et des associations 
professionnelles.
Dans son allocution prononcée à cette 
occasion, M. Sifi Ghrieb a réitéré 
“l’engagement du gouvernement 
à poursuivre la réunion de toutes 
les conditions nécessaires pour 
garantir un service public qualitatif 
et efficace au profit des porteurs 
de projets d’investissement et 
à les accompagner de manière 
intégrée à toutes les étapes de la 
concrétisation de leurs projets, 
afin de renforcer l’efficacité des 
performances, d’améliorer la qualité 
de la prise en charge et de contribuer 
à l’accélération de la réalisation des 
investissements sur le terrain”.
Dans ce cadre, le Premier 
ministre a souligné l’importance 
de “la conjugaison des efforts 
de l’ensemble des acteurs pour 
concrétiser l’objectif ambitieux 
de réaliser effectivement 20.000 

projets d’investissement fixé par 
le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, avant la fin 
de l’année 2029”, ce qui reflète “la 
volonté de l’Etat d’opérer un saut 
qualitatif de l’économie nationale, 
de renforcer les fondements du 
développement durable et de 
créer de la richesse et des postes 
d’emploi”, a-t-il ajouté.
Concernant l’installation du Conseil, 
le Premier ministre a précisé qu’elle 
s’inscrivait dans le cadre de “la 
poursuite de la mise en œuvre des 
réformes décidées par le président 

de la République en matière de 
promotion de l’investissement et 
d’amélioration du climat des affaires, 
afin de renforcer l’attractivité de 
l’économie nationale et sa capacité à 
attirer des investissements créateurs 
de richesse et d’emplois”.
Cette démarche concrète constitue 
également “un mécanisme 
institutionnel visant à renforcer 
l’efficacité et l’efficience dans la 
gestion de l’AAPI, dans le cadre 
de la mise en œuvre des nouvelles 
dispositions réglementaires, 
notamment le décret exécutif n  
26-153 du 14 avril 2026, portant 
réorganisation de l’AAPI et 
renforcement de ses prérogatives 
ainsi que de ses mécanismes de 
fonctionnement”, a-t-il fait observer.
Le Premier ministre a souligné que 
l’installation de ce Conseil “coïncide 
avec le lancement de l’opération 
d’installation des représentants 
des administrations et organismes 

publics au niveau des guichets 
uniques de l’investissement, munis 
de délégations de signature et de 
l’ensemble des prérogatives qui leur 
sont légalement conférées, ce qui 
permettra de prendre les décisions 
et de traiter directement les dossiers 
d’investissement au niveau du 
guichet unique, constituant ainsi 
une avancée majeure vers la 
simplification des procédures et la 
réduction des délais de réalisation 
des projets d’investissement”.
M. Sifi Ghrieb a exhorté les membres 
du Conseil d’administration à 
œuvrer pour garantir “les plus hauts 
niveaux de cohérence et d’efficacité 
dans l’examen des dossiers qui 
leur sont soumis par l’Agence et 
dans la prise des décisions dans les 
délais appropriés, conformément 
aux impératifs d’efficacité et de 
célérité qu’impose le domaine de 
l’investissement”.APS

Les responsables des partis 
politiques ont insisté, 
samedi, à l’occasion de la 

cinquième journée de la campagne 
électorale pour les élections 
législatives du 2 juillet prochain, 
sur la nécessité de privilégier les 
compétences dans la omposition de 
la prochaine Assemblée populaire 
nationale (APN), afin de consolider 
le processus de développement 
national.
A cet égard, le secrétaire général du 
parti du Front de libération nationale 
(FLN), Abdelkrim Benmbarek, a 
indiqué, en marge de l’installation de 
la direction de campagne électorale 
de son parti à Alger, que les 
prochaines législatives constituent 
“une opportunité pour renforcer 
la confiance entre le citoyen et les 
institutions de l’Etat et de renouveler 
les élites”.
Il a souligné que l’Algérie a besoin 
de “représentants compétents et 

de partis responsables qui placent 
l’intérêt national au-dessus de toute 
autre considération”.
S’exprimant depuis la wilaya 
de Tlemcen, le président du 
Mouvement de la société pour la 
paix (MSP), Abdelaali Hassani 
Cherif, a souligné, lors d’un 
meeting populaire, l’importance de 
l’implication de toutes les catégories 
de la société, notamment les jeunes, 
dans l’action politique, appelant les 
partis politiques à “se solidariser 
pour l’intérêt de la nation”.
Le président du MSP a également 
animé deux autres meetings à 
Sidi Bel-Abbès et Oran, au cours 
desquels il a insisté sur la nécessité 
de “mobiliser toutes les énergies 
et d’associer les différentes 
compétences nationales à la prise 
de décision, car les grands défis 
ne peuvent être relevés que par 
davantage de coopération et de 
complémentarité”.

A Mostaganem, la secrétaire générale 
du Parti des travailleurs (PT), Louisa 
Hanoune, a souligné l’importance 
des élections législatives qui 
constitue “une étape décisive pour 
renforcer et consolider les acquis 
dans divers secteurs”.
Elle a réitéré, lors d’un autre 
meeting à Oran, l’engagement des 
listes de son parti à “oeuvrer pour le 
renforcement de la cohésion sociale 
et la consolidation du front intérieur”, 
appelant les candidats à intensifier le 
travail de proximité pour gagner la 
confiance des électeurs.
De son côté, le secrétaire général 
du Rassemblement national 
démocratique (RND), Monder 
Bouden, a réaffirmé, lors d’un 
meeting populaire dans la wilaya de 
Chlef, l’engagement de sa formation 
politique en faveur du travail de 
proximité et de la promotion du 
développement au service des 
différentes wilayas, soulignant que 

les élus de son parti constitueront 
“un relais efficace pour transmettre 
les préoccupations des citoyens et 
concrétiser les projets”.
Il a également animé deux autres 
rassemblements populaires à Ain 
Defla et Blida où il a souligné que 
les listes électorales de son parti 
comptent de jeunes talents “qui 
savent exprimer la préoccupation 
des citoyens avec objectivité”.
Abondant dans le même sens depuis 
la wilaya de Bou Saâda, la présidente 
du parti Tajamou Amel El Djazaïr 
(TAJ), Fatima-Zohra Zerouati, a 
souligné lors d’un meeting populaire 
que le prochain rendez-vous électoral 
est “une occasion importante pour 
choisir les énergies jeunes aptes 
à intégrer le Parlement et leur 
donner la possibilité de contribuer 
à la poursuite du processus de 
développement et de soulever les 
préoccupations des citoyens”.
Pour cela, la présidente de TAJ a 

appelé à voter pour les candidats 
“capables d’assumer la responsabilité 
et de représenter pleinement le 
citoyen”, assurant que les listes de 
son parti présentent à l’électeur de 
“jeunes cadres joignant expérience, 
compétence et ambition”.
Toujours à Bou Saâda, le président du 
Front El Moustakbal, Fateh Boutbig, 
a exhorté, lors d’un rassemblement 
populaire, les électeurs à accorder 
leurs voix aux candidats de son 
parti, les qualifiant de “compétences 
choisies au sein de la société”.
Il a réitéré cet appel lors de deux 
autres meetings populaires qu’il 
a animés à M’sila et Bordj Bou 
Arreridj, où il a indiqué que son 
parti considère le prochain scrutin 
comme “une véritable opportunité 
pour les citoyens de choisir des 
représentants porteurs de leurs 
aspirations et capables d’exprimer 
leurs préoccupations au Parlement”. 
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NOUVEAU CONCOURS NATIONAL:
 1 366 postes ouverts aux jeunes Algériens

ÉTATS-UNIS:
 L’Algérien Farouk Dey prend les rênes d’une prestigieuse 

université californienne

RÉSULTATS BEM 2026:
 Découvrez les moyennes exceptionnelles des 3 premières 

lauréates

C’est une opportunité de 
taille pour la jeunesse 
algérienne. Le ministère 

de la Jeunesse vient d’annoncer 
officiellement l’ouverture d’un 
concours de recrutement par 
épreuves pour l’accès à une 
formation spécialisée. À la clé 
: le grade d’éducateur principal 
pour l’animation de la jeunesse, 
s’inscrivant dans le cadre de la 
création massive de 1 366 nouveaux 
postes budgétaires.
Cette initiative d’envergure nationale 
découle directement de l’application 
des instructions du président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, 
émises lors du Conseil des ministres 
du 23 juin 2024, dont l’objectif 
est de renforcer l’encadrement 
pédagogique, consolider les 
ressources humaines dans les zones 
prioritaires ainsi que d’accompagner 
le Conseil supérieur de la jeunesse 
(CSJ).
Quelles sont les régions concernées 
par ce concours ?
Les postes ouverts ciblent 
exclusivement des zones à caractère 

prioritaire. Parmi les localités 
concernées figurent Maghnia, Béni 
Abbès, Béni Ounif, Tindouf, Bordj 
Badji Mokhtar, Timiaouine, Tin 
Zaouatine, In Guezzam, Illizi, Taleb 
Arbi ainsi que Douar El-Ma. Ces 
territoires, souvent éloignés des 
grands centres urbains, souffrent 
d’un déficit chronique en matière 
d’encadrement de la jeunesse.
La répartition des postes s’effectue 
en deux phases distinctes. La 
première couvre 60 % des postes 
au titre de l’année 2025, tandis que 
la seconde tranche, représentant les 
40 % restants, sera ouverte pour 
2026. Cette approche progressive 
vise à garantir une montée en charge 
maîtrisée du dispositif.
Construction du dossier de 
candidature
Le processus de sélection se veut 
rigoureux et transparent. Pour 
participer, les candidats doivent 
fournir un dossier initial complet 
comprenant les pièces suivantes :
•Une demande manuscrite de 
participation,
•Une copie de la carte nationale 

d’identité,
•Une copie du diplôme ou titre 
requis,
•Un certificat de résidence attestant 
du domicile dans la zone concernée,
•Le formulaire de renseignements 
pour les « concours sur épreuves 
», dûment rempli. Ce document 
est à télécharger sur le site officiel 
de la Direction générale de la 
Fonction publique et de la Réforme 
administrative (www.dgfp.gov.dz).
Les dossiers sont à déposer 
exclusivement via la plateforme 
numérique dédiée : https://takwin.
mjeunesse.gov.dz. Aucun dossier 
physique ne sera accepté en dehors 

de ce canal. Les fichiers incomplets 
ou soumis hors délai seront 
automatiquement écartés.
Délais, recours et documents 
complémentaires : ce qu’il faut 
retenir
Les candidats devront faire vite : 
le dépôt des dossiers, qui se fait 
exclusivement en ligne, sera clos 
15 jours ouvrables après la première 
annonce officielle. En cas de refus, 
une procédure de recours est prévue, 
à enclencher dans les 5 jours suivant 
la notification; la commission 
compétente statue sur ces recours et 
notifie les intéressés au moins 5 jours 
ouvrables avant la date des épreuves.
Les candidats définitivement admis 
devront, avant toute nomination, 
compléter leur dossier avec des 
documents supplémentaires : un 
justificatif de situation vis-à-vis 
du service national, deux photos 
d’identité, un acte de naissance 
(formulaire n°13) ainsi que deux 
certificats médicaux (médecine 
générale et pneumologie).
Un programme national ancré 
dans une vision de développement 

local
Cette opération de recrutement 
s’inscrit dans un programme national 
plus large, dont l’ambition dépasse le 
simple pourvoi de postes. Renforcer 
la présence de l’État dans les zones 
périphériques ainsi que garantir un 
encadrement de qualité pour les 
jeunes des régions frontalières et 
du Grand Sud : tels sont les axes 
structurants de cette politique.
Le ministère de la Jeunesse rappelle 
que ce concours repose sur les 
principes de transparence, d’égalité 
des chances et de développement 
local. Il s’adresse en priorité aux 
jeunes résidant dans ces territoires, 
qui sont ainsi invités à s’engager au 
service de leur propre communauté. 
Une logique similaire anime d’autres 
dispositifs portés par le même 
ministère, comme le programme DZ 
Young Leaders lancé pour structurer 
un vivier de jeunes leaders à travers 
tout le pays.

Un Algérien au sommet de 
l’enseignement supérieur 
américain : Farouk Dey 

dirige désormais l’Université de 
Palo Alto, en plein cœur de la Silicon 
Valley.
Un universitaire algérien est 
désormais à la tête de l’une des 
plus prestigieuses institutions de 
la Silicon Valley. Officiellement 
investi jeudi 11 juin, le professeur 
Farouk Dey prend ainsi les rênes 
de l’Université de Palo Alto, en 
Californie, un peu plus d’un an après 
son élection à la présidence.
Natif de Boufarik, dans la wilaya 
de Blida, Farouk Dey prend la 
tête de la Palo Alto University 
en tant que 4e président. Situé en 
plein cœur de la Silicon Valley, cet 
établissement privé est une référence 

dans le domaine des sciences 
comportementales.
Élu en mars 2025, le professeur 
algérien a été officiellement installé 
dans ses fonctions le jeudi 11 juin 
2026. La cérémonie d’investiture 
s’est déroulée à la Mountain Winery 
de Saratoga, en Californie.
Le professeur algérien Farouk Dey 
élu président de l’université Palo 

Alto aux États-Unis
Cet événement a marqué le point 
d’orgue d’une semaine de festivités, 
organisée du 8 au 13 juin par 
l’Université de Palo Alto pour son 
50ème anniversaire. Une cérémonie 
d’investiture qui a particulièrement 
marqué les esprits dès son ouverture, 
notamment en présence de plusieurs 
personnalités.
D’ailleurs, le Consul Général 
d’Algérie à San Francisco a pris 
part à la cérémonie d’investiture 
de Farouk Dey, nommé quatrième 
président de l’Université de Palo 
Alto lors de cet événement organisé 
à la Mountain Winery de Saratoga, 
en Californie.
À cette occasion, le Consulat général 
d’Algérie à San Francisco a salué 
chaleureusement cette brillante 

réussite. Cette nomination témoigne 
de l’excellence des talents algériens 
sur la scène académique mondiale.
Qui est Farouk Dey ?
D’après sa biographie officielle 
consultable sur le site de l’Université 
de Palo Alto, Farouk Dey s’est 
imposé comme une référence pour 
ses recherches sur le développement 
de carrière, le « life design », la 
mobilité sociale ainsi que l’évolution 
du monde du travail.
Désormais aux commandes de 
l’institution américaine, le professeur 
originaire de Blida y déploie sa vision 
centrée sur la dignité humaine face 
aux défis de l’intelligence artificielle 
et aux mutations sociales qui en 
découlent. Avant de prendre les 
rênes de l’établissement californien, 
son parcours l’a mené à occuper 

diverses fonctions de direction au 
sein d’universités aussi prestigieuses 
que Johns Hopkins, Stanford ou 
encore Carnegie Mellon.
Doctorat de l’Université de Floride 
en poche et fort de plusieurs 
diplômes de grands établissements 
américains, Farouk Dey est devenu 
un intervenant incontournable 
lorsqu’il s’agit d’évoquer l’avenir 
de l’éducation et l’adaptation 
des structures universitaires aux 
révolutions technologiques.
Son accession à la présidence de 
la Palo Alto University vient ainsi 
couronner une brillante carrière 
académique menée au sein des 
plus prestigieux établissements 
d’enseignement supérieur 
américains.

Le ministère de l’Éducation 
nationale a dévoilé, ce 
dimanche, les résultats 

officiels de l’examen du Brevet 
d’enseignement moyen (BEM) pour 
la session 2026. Le taux de réussite 
global s’est établi à 65,19 %.
Voici les chiffres clés à retenir de 
cette session :
•Sur un total de 877 046 candidats 
inscrits toutes catégories confondues, 
865 446 ont effectivement pris part 
aux épreuves.
•Élèves scolarisés : Sur 864 896 
inscrits, 857 849 étaient présents. 
Parmi eux, 559 214 ont décroché 
leur diplôme, soit un taux de réussite 
de 65,19 %.
•Candidats libres : Sur les 12 150 
inscrits, 7 597 ont composé et 2 142 

ont été admis.
•Par ailleurs, le ministère a précisé 
que le taux d’admission global vers la 
première année du cycle secondaire 
(général et technologique) s’élève à 
74,39 % pour cette année.
La répartition des résultats pour 
les candidats scolarisés détaille 
les performances des lauréats par 
mention. On enregistre ainsi 6 302 
élèves ayant obtenu la mention 
« Excellent ». De plus, 46 408 
candidats ont décroché la mention 
« Très Bien », 89 949 la mention « 
Bien », et enfin 153 377 ont été reçus 
avec la mention « Assez Bien ».
Résultats BEM 2026 : Qui sont 
les 3 lauréates nationales aux 
moyennes frôlant la perfection ?
Le sommet du tableau d’honneur 

national est marqué cette année par 
les performances exceptionnelles de 
trois jeunes filles qui se hissent sur 
le podium :
•1ère place nationale : L’élève Guia 
Ikhlas, scolarisée au CEM Khalifa 
Khalifa Benhassan à Guemar (wilaya 
d’El Oued), décroche la palme d’or 
avec une moyenne exceptionnelle de 
19,80/20.
•2ème place nationale : L’élève 
Mazerdi Rana, du CEM Bedjaoui 
Larbi à Biskra, monte sur la 
deuxième marche du podium avec 
une brillante moyenne de 19,65/20.
•3ème place nationale : L’élève 
Boubidi Basmala, scolarisée au 
CEM Mostefa Ben Boulaïd à Arris 
(Wilaya de Batna), complète ce trio 
de tête en obtenant une superbe 

moyenne de 19,60/20.
BAC et BEM 2026 : Le ministre 
salue la réussite et l’intégrité des 
examens de fin d’année
Le ministre de l’Éducation nationale, 
Mohamed Sghir Saadaoui, s’est 
félicité du bon déroulement des 
examens de fin d’année, qualifiant 
l’organisation de la session du 
Baccalauréat de « haut niveau ».
S’exprimant à l’occasion de la levée 
du confinement des enseignants et 
des concepteurs de sujets, le premier 
responsable du secteur a souligné 
le grand soulagement des candidats 
face à la pertinence des sujets de 
cette année.
Saadaoui a également tenu à saluer 
le comportement exemplaire et 
l’intégrité des élèves qui ont su 

préserver la crédibilité des épreuves 
en évitant tout comportement 
frauduleux.
Le ministre a conclu en rendant un 
vibrant hommage aux inspecteurs 
pour la qualité du travail fourni, 
ainsi qu’à l’ensemble des centres 
d’examen dont la gestion rigoureuse 
reflète, selon lui, la force des 
institutions de l’État dans la 
préservation de la transparence et de 
la sacralité des examens nationaux.
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Ouverture de la saison estivale à travers les wilayas côtières du pays

COMMUNIQUÉ DE LA GENDARMERIE NATIONALE « TARIKI »:
La Gendarmerie nationale annonce l’application prochaine du 

certificat d’aptitude professionnelle (CAP)

MODERNE, ÉCOLOGIQUE ET STRATÉGIQUE :
 Le téléphérique de Tizi Ouzou prend de la hauteur

La saison estivale 2026 a 
été officiellement lancée, 
dimanche dans les 

wilayas côtières de l’Ouest du 
pays. A cette occasion, diverses 
expositions, ainsi que de 
nombreuses activités récréatives 
ont été organisées avec la 
participation de différents 
acteurs concernés.
A Oran, le wali Brahim 
Ouchène a présidé la cérémonie 
d’ouverture depuis la plage des 
Andalouses, dans la commune 
d’El Ançor, en présence des 
autorités civiles et militaires 
locales.
Des expositions réunissant 
les différents intervenants 
de la saison estivale ont été 
organisées avec la participation 
d’associations culturelles, de 
jeunesse et sportives, ainsi 
que des services de la Sûreté 
nationale, de la Gendarmerie 
nationale, de la Protection civile 
et de la Conservation des forêts. 
Des démonstrations sportives 
dans les disciplines de plage ont 
également été présentées.
Pour assurer le succès de la 

saison estivale, la Protection 
civile a mobilisé, sur les 32 plages 
autorisées à la baignade, 507 
maîtres-nageurs saisonniers, 43 
maîtres-nageurs professionnels, 
10 officiers de différents 
grades, 6 médecins officiers, 
8 plongeurs, 4 véhicules de 
liaison, 10 ambulances, 8 
embarcations pneumatiques, 4 
embarcations semi-rigides et 7 
unités opérationnelles côtières.
Les plages ont également été 
équipées de parasols, de chaises 
et de tables mis gratuitement à 
la disposition des citoyens.
 Les services de sécurité 
veilleront au respect du caractère 

public et gratuit des plages et 
lutteront contre les pratiques 
illégales limitant l’accès libre 
des citoyens au littoral. Par 
ailleurs, 250 agents ont été 
formés pour l’encadrement des 
plages et l’accueil des estivants.
A Tlemcen, le wali Youcef 
Bechlaoui a donné le coup 
d’envoi de la saison estivale 
depuis la plage de Marsa Ben 
M’hidi.
A cette occasion, une exposition 
d’artisans affiliés à la Chambre 
de l’artisanat et des métiers a 
été organisée, accompagnée 
de spectacles artistiques et 
folkloriques.

La saison estivale prévoit 11 
plages autorisées à la baignade, 
l’installation de 2 camps de 
jeunes d’une capacité de 80 lits 
chacun à Marsa Ben M’hidi et 
Tlemcen, en plus de 6 maisons 
de jeunes et 18 hôtels dans les 
communes côtières.
Des espaces d’exposition en plein 
air seront également aménagés 
sur le plateau de Lalla Setti, 
dans la vieille ville et à la grotte 
de Beni Add, accueillant des 
artisans de Tlemcen, Touggourt, 
Adrar, Bechar, Tamanrasset et 
Ghardaïa.
Des postes de sécurité et de 
gendarmerie ont été installés 
pour surveiller les plages. Des 
équipes de la Protection civile, 
des médecins et du personnel 
paramédical ont été mobilisés 
afin d’assurer les services 
sanitaires.
Des campagnes de 
sensibilisation aux intoxications 
alimentaires et aux fléaux 
sociaux sont également prévues, 
en coordination avec les 
directions du Commerce et de 
la Jeunesse et des Sports ainsi 

que les associations locales. Un 
programme culturel et sportif 
comprenant des tournois de 
plage et des soirées artistiques a 
également été élaboré.
A Aïn Temouchent, la saison 
estivale a débuté sur les 18 
plages autorisées à la baignade 
du littoral de la wilaya, selon 
la Direction du tourisme et de 
l’artisanat.
Le wali Mabrouk Ouled 
Abdennebi a présidé la 
cérémonie officielle depuis 
la plage de Terga. Toutes 
les ressources humaines et 
matérielles nécessaires ont 
été mobilisées afin d’assurer 
l’accueil des vacanciers dans les 
meilleures conditions.
Différents secteurs ont présenté 
les moyens mis en œuvre pour 
la réussite de la saison estivale, 
notamment les services de la 
Protection civile présents sur 
l’ensemble des plages autorisées. 
Des groupes folkloriques et des 
artisans ont également participé 
aux festivités.

Le Centre d’information 
et de coordination de la 
circulation de la Gendarmerie 

nationale, connu sous le nom de « 
Tariki », a publié ce dimanche un 
communiqué concernant le 
certificat d’aptitude professionnelle 
(CAP). L’annonce porte sur 
les modalités de contrôle de ce 
document sur les routes algériennes 
et fixe une nouvelle échéance pour 
son application.
Report du CAP : ce que contient le 
communiqué de la Gendarmerie 
nationale « Tariki »
Selon le communiqué diffusé ce 
dimanche par le centre « Tariki », 

la vérification des infractions liées 
à l’absence du certificat d’aptitude 
professionnelle se voit reportée au 
1er janvier 2027. En d’autres termes, 
aucune sanction ne sera appliquée à 
ce titre avant cette date.
🟢 La décision concerne les 
conducteurs de véhicules de 
transport de personnes et de 
marchandises assujettis à cette 
obligation réglementaire. Le texte 
du communiqué ne précise pas les 
motifs ayant conduit à ce report. Mais 
confirme que la mesure s’applique à 
l’ensemble des conducteurs visés par 
le CAP.
Qu’est-ce que le CAP et qui est 

concerné par cette obligation en 
Algérie ?
Le certificat d’aptitude 
professionnelle est un document 
réglementaire qui atteste de la 
compétence d’un conducteur à 
exercer une activité de transport 
à titre professionnel. Il va au-delà 
du simple permis de conduire et 

s’inscrit dans une démarche de 
professionnalisation du secteur.
Sont concernés par cette obligation 
Les conducteurs de véhicules 
affectés au transport de personnes
Les conducteurs de véhicules 
affectés au transport de marchandises
Jusqu’à cette annonce, les conducteurs 
ne disposant pas de ce certificat 
s’exposaient à une verbalisation lors 
des contrôles routiers menés par les 
unités de la Gendarmerie nationale 
sur l’ensemble du territoire.
Ce que ce délai change concrètement 
pour les conducteurs concernés
Avec ce report au 1er janvier 
2027, les conducteurs assujettis 

au CAP disposent d’une période 
supplémentaire pour régulariser 
leur situation. Ce délai leur permet 
notamment :
D’entamer ou finaliser leur 
formation en vue d’obtenir le CAP
De rassembler les documents 
nécessaires aux démarches 
administratives
De se rapprocher des organismes 
habilités à délivrer cette certification
Enfin, la Gendarmerie nationale 
n’a pas communiqué sur les raisons 
précises de ce report ni sur les 
conditions dans lesquelles les 
contrôles reprendront à partir du 1er 
janvier 2027.

Le ministre de l’Intérieur, 
des Collectivités locales 
et des Transports, Saïd 

Sayoud, a procédé, ce dimanche 
14 juin, à la mise en service 
officielle du deuxième tronçon du 
téléphérique de Tizi Ouzou.
Cet équipement moderne et 
écologique relie désormais 
directement le chef-lieu de la 
wilaya à l’hôpital Sidi Belloua, 
marquant un tournant décisif dans 
la mobilité urbaine et l’accès aux 
soins de la région.
Accompagné d’une importante 
délégation ministérielle — 
comprenant le ministre des Travaux 
publics et des Infrastructures 
de base, Abdelkader Djellaoui, 
la ministre du Tourisme et de 
l’Artisanat, Houria Meddahi, 
ainsi que le Directeur général 

de la Protection civile, le 
colonel Boualem Bourelaf — 
Sayoud a également profité de cette 
visite pour donner le coup d’envoi 
des travaux du troisième et dernier 
tronçon. Ce futur tracé étendra 
la ligne de l’hôpital Sidi Belloua 
jusqu’à la localité de Redjaouna.
Téléphérique de Tizi Ouzou : Un 
impact social et sanitaire majeur
Lors d’une présentation technique 
détaillée, les responsables du 
projet ont exposé les spécificités 
et les phases de réalisation de 
cette infrastructure. Au-delà de 
la prouesse technique en milieu 
montagneux, le téléphérique se 
distingue par son rôle hautement 
social.
En connectant directement le centre-
ville à l’établissement hospitalier, 
il offre un immense soulagement 

aux patients et aux citoyens 
en simplifiant radicalement 
l’accès aux structures de santé, 
tout en désenclavant plusieurs 
agglomérations environnantes.
Dans son allocution prononcée pour 
l’occasion, le ministre de l’Intérieur 
a exprimé sa profonde gratitude 
envers l’ensemble des acteurs ayant 
œuvré à la concrétisation et à la 
relance des projets de téléphériques 
à travers le pays.
Il a souligné que cette réalisation 
représente « une valeur ajoutée 
qualitative » pour l’infrastructure de 
transport et « contribue directement 
à améliorer les conditions de 
déplacement » des citoyens, en 
particulier ceux résidant dans les 
zones montagneuses, allégeant 
ainsi les contraintes de leur 
quotidien.

Transport et tourisme : le nouveau 
moteur de développement de la 
wilaya
Pour le représentant du 
gouvernement, cette infrastructure 
dépasse le simple cadre du transport 
urbain : « Ce projet incarne la 
dynamique de développement 
que connaît le pays et renforce 
l’attractivité de la wilaya de Tizi 
Ouzou, riche en atouts naturels 
et touristiques », a-t-il affirmé, 
félicitant au passage la population 
et les autorités locales pour cet 
important acquis.
Après les discours protocolaires, 
la délégation ministérielle a 
inspecté en détail les installations 
et s’est enquise des conditions 
d’exploitation ainsi que de la 
qualité des services offerts aux 
usagers.

Téléphérique : un transport 
écologique pour réduire la pollution
Pour rappel, le premier tronçon de 
ce réseau, d’une longueur de 2,5 
km, est opérationnel depuis janvier 
2020 et assure la liaison entre la 
station de Bouhinoun (Nouvelle-
Ville), le stade du 1er Novembre et 
M’douha.
Considéré comme un mode de 
transport écologique, moderne et 
propre, le téléphérique complet 
revêt une importance capitale 
pour le chef-lieu de la wilaya de 
Tizi Ouzou. Il s’impose désormais 
comme une solution incontournable 
pour décongestionner durablement 
le trafic routier dense de la ville.
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POULET, ŒUFS, FRUITS ET LEGUMES:
La DGI supprime l’attestation de TVA pour stabiliser les prix

ÉLECTROMÉNAGER:
 LG Electronics Algérie présente ses dernières innovations 

connectées

Dans une optique de 
stabilisation des prix 
et de lutte contre les 

lourdeurs administratives, la 
Direction générale des impôts 
(DGI) lève l’obligation de 
présenter une attestation 
d’exonération de TVA pour les 
denrées alimentaires de première 
nécessité. Une mesure d’urgence 
pour fluidifier les circuits de 
distribution et soulager le 
portefeuille des ménages.
Par le biais de sa circulaire 
n°30/DGI/LF 2026 datée du 5 
mai 2026, la Direction générale 
des impôts (DGI) a officialisé 
une réforme d’envergure : la 
suppression pure et simple 
de l’attestation d’exonération 
de TVA pour une catégorie 
majeure de produits de large 
consommation.
Désormais, le riz, les 
légumineuses, les fruits et 
légumes frais, les œufs, ainsi 
que la volaille (poulets de 
chair et dindes) bénéficient de 
cette exonération de manière 
automatique et directe.
Qu’elles soient importées ou 
issues de la production locale, 

ces denrées ne feront plus l’objet 
de démarches administratives 
préalables fastidieuses auprès 
des services fiscaux.
Importations et distribution : la 
fin des blocages administratifs 
pour les produits alimentaires
Jusqu’à la signature de ce texte, 
le parcours de ces produits 
essentiels s’apparentait à 
un parcours du combattant. 
Importateurs, distributeurs 
et grossistes devaient fournir 
une attestation d’exonération 
à chaque maillon de la chaîne 
commerciale.
Cette formalité, répétitive 
et chronophage, provoquait 

d’importants goulots 
d’étranglement, en particulier 
au niveau des ports et des postes 
douaniers lors des phases de 
dédouanement.
Pour les denrées hautement 
périssables telles que la volaille 
fraîche ou les fruits et légumes, 
ces délais d’attente se chiffraient 
souvent en pertes sèches.
En éliminant ce verrou, la DGI 
redonne de l’air à la chaîne 
logistique, là où chaque heure 
gagnée évite la détérioration 
des stocks et les ruptures 
d’approvisionnement sur les 
étals.
Pouvoir d’achat en Algérie : 

comment la baisse des coûts 
logistiques va stabiliser les prix
Cette décision ne relève pas de la 
simple courtoisie administrative 
; elle s’inscrit au cœur d’une 
stratégie économique visant à 
préserver le budget des ménages 
algériens.
Le mécanisme est mécanique : en 
réduisant les coûts annexes liés 
aux blocages logistiques et aux 
formalités d’attente, l’État réduit 
les charges globales répercutées 
in fine sur le consommateur.
Par ailleurs, en mettant sur 
un pied d’égalité absolu la 
production nationale et les 
importations, la DGI s’assure 

d’une saine concurrence sur 
le marché intérieur, barrant la 
route à toute distorsion tarifaire 
artificielle.
Douanes et impôts : le défi 
d’une application uniforme de 
la nouvelle circulaire
Si la décision est saluée 
unanimement par les opérateurs 
économiques, le plus dur reste à 
faire : traduire les textes dans la 
réalité quotidienne des douanes 
et des inspections locales.
Le succès de cette réforme repose 
entièrement sur l’harmonisation 
des pratiques administratives à 
travers les différentes wilayas du 
pays.
Par le passé, de nombreuses 
circulaires ambitieuses ont vu 
leur impact s’émousser face 
à des interprétations locales 
divergentes ou au manque de 
communication interne.
Pour que le consommateur en 
ressente immédiatement l’effet 
sur son ticket de caisse, la 
DGI devra faire preuve d’une 
vigilance accrue et piloter d’une 
main de fer l’application de cette 
directive sur le terrain.

C’est sous le thème 
révélateur « Always 
One Step Ahead 

for Your Comfort » (Toujours 
un pas en avant pour votre 
confort) que LG Electronics a 
dévoilé ses dernières innovations 
technologiques lors d’un 
événement exclusif.
Face à une demande croissante 
des foyers algériens pour des 
solutions alliant gain de temps, 
performance et connectivité. Le 
leader mondial réaffirme son 
engagement à transformer le 
quotidien grâce à l’intelligence 
artificielle.
Des lave-linge séchants plus 
intelligents, plus performants 
et à grande capacité
Parmi les nouveautés présentées 
figuraient les nouveaux lave-
linge séchants LG F0Z9DFP26 
(20/10 kg) et LG F0Z6DRP24 
(15/8 kg). Conçus pour 
offrir davantage de capacité, 
de confort et d’efficacité. 
Le modèle F0Z9DFP26 se 
distingue notamment comme 
l’un des plus grands lave-linge 
séchants disponibles sur le 
marché algérien. Répondant 
parfaitement aux besoins des 
familles nombreuses.
Sur le plan technologique, 
ces appareils offrent des 
fonctionnalités d’avant-garde :
•AI Wash™ et AI DD™ : 
ces technologies analysent 

automatiquement les textiles afin 
d’adapter les mouvements de 
lavage et garantir un soin optimal 
des vêtements.
•Système ezDispense™ : il dose 
automatiquement la quantité 
exacte de lessive nécessaire à 
chaque cycle.
•Interface moderne : un écran 
LCD offre une expérience 
utilisateur intuitive.
•Application LG ThinQ™ : 
grâce à leur compatibilité avec 
cet écosystème, les utilisateurs 
bénéficient d’un contrôle 
simplifié et d’une gestion 
intelligente de leurs cycles de 
lavage à distance.
Un nouveau lave-vaisselle 
conçu pour plus de confort au 
quotidien
LG a également dévoilé 
son nouveau lave-vaisselle 
DFC287HVS (XD2). Qui associe 
performances de nettoyage 
avancées et praticité au cœur de 
la cuisine.
•Nettoyage en profondeur : doté 
des technologies QuadWash™ et 
TrueSteam™, il assure un lavage 
impeccable tout en réduisant les 
traces d’eau sur la vaisselle.
•Séchage optimisé : son 
système HeatDry™ améliore 
considérablement les 
performances de séchage en fin 
de cycle.
•Flexibilité et sécurité : les 
fonctionnalités Easy Rack Plus et 

Knife Basket offrent davantage 
de flexibilité et de sécurité lors 
du chargement de la vaisselle et 
des ustensiles.
•Connectivité : connecté à 
l’écosystème LG ThinQ™, 
ce lave-vaisselle permet une 
utilisation plus intelligente et 
personnalisée au quotidien.
Une vision globale de la maison 
connectée : Aspirateurs et 
téléviseurs nouvelle génération
Au-delà de ces nouveautés pour 
le soin du linge et de la vaisselle, 
l’événement a également permis 
aux invités de découvrir les 
dernières innovations LG dans 
d’autres catégories de produits :
•Aspirateurs intelligents : les 
participants ont notamment pu 
explorer les nouveaux aspirateurs 
intelligents LG. Offrant 
une puissante performance 
d’aspiration, une station tout-en-
un et des solutions de nettoyage 
plus pratiques pour toute la 
maison.
•Téléviseurs UHD et QNED 
: LG a présenté ses dernières 
technologies d’affichage, 
notamment ses téléviseurs grand 
format conçus pour offrir une 
expérience visuelle immersive 
grâce à des performances 
d’image avancées, des couleurs 
plus riches et des fonctionnalités 
intelligentes optimisées.
LG : l’engagement continu pour 
le confort des consommateurs

« L’innovation n’a de sens 
que lorsqu’elle apporte une 
réelle valeur ajoutée aux 
consommateurs. Avec ces 
nouvelles solutions de lavage, de 
nettoyage et de divertissement, 
LG poursuit son engagement 
à proposer des technologies 
toujours plus avancées, conçues 
pour répondre aux besoins 
évolutifs des foyers algériens. 
Notre objectif est de rendre 
le quotidien plus simple, plus 
confortable et plus connecté. 
» — Nadia Bourega, Digital 
Marketing & PR Specialist chez 
LG Electronics Algérie.
À travers le déploiement de ces 
équipements, LG réaffirme sa 
volonté d’anticiper les besoins du 
marché moderne. En combinant 
l’intelligence artificielle et des 
technologies de pointe, la marque 
continue de transformer les 
tâches ménagères en expériences 
fluides. Concrétisant ainsi sa 
vision d’un foyer plus simple et 
plus efficace au quotidien.
À propos de LG Electronics 

Home Appliance Solution 
Company
La division Home Appliance 
Solution (HS) de LG Electronics 
est un leader mondial des appareils 
électroménagers et des solutions 
domestiques intelligentes basées 
sur l’intelligence artificielle. En 
s’appuyant sur des technologies 
de pointe reconnues dans 
l’industrie, la division HS 
s’engage à améliorer la qualité 
de vie des consommateurs tout 
en favorisant un mode de vie 
durable. L’entreprise développe 
des solutions innovantes et 
soigneusement conçues pour 
la cuisine et la maison. Elle a 
récemment intégré la division 
Robot de LG afin d’incorporer 
des technologies robotiques 
avancées dans ses solutions 
domestiques. Ensemble, ces 
produits offrent davantage 
de confort, des performances 
exceptionnelles, une efficacité 
optimisée et des solutions 
adaptées à un mode de vie 
durable.
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La Direction de l’éducation 
d’Annaba organise une réception 
en l’honneur des lauréats du BEM

Important ralentissement de la circulation entre Aïn Khrouf 
et Boukhadra

ANNABA: 
un taux de réussite de 62,03 % 
au BEM et une moyenne record 

de 19,30/20

ANNABA:
Le wali reçoit le professeur Bouramdane Abdelkader et salue 

une contribution à la préservation de la mémoire locale

ANNABA: 
Suivi des projets éducatifs en prévision de la rentrée scolaire 

2026-2027

La Direction de l’éducation de 
la wilaya d’Annaba a organisé 
une cérémonie de réception 

en l’honneur des élèves ayant obtenu 
les meilleurs résultats à l’examen du 
Brevet d’Enseignement Moyen (BEM), 
session 2026.
Cette initiative vise à récompenser les 
efforts et le sérieux des lauréats qui se 
sont distingués par leurs excellentes 
performances scolaires, tout en mettant 
en valeur l’importance du travail, de 
la persévérance et de l’excellence 
académique.
La cérémonie s’est déroulée en 

présence des responsables du secteur de 
l’éducation, des cadres administratifs 
ainsi que des familles des élèves honorés. 
À cette occasion, les responsables ont 
adressé leurs félicitations aux lauréats et 
leur ont souhaité davantage de réussite 
dans la poursuite de leur parcours 
scolaire.
Cet accueil honorifique s’inscrit 
dans la démarche de valorisation des 
compétences et d’encouragement 
des élèves à maintenir leur niveau 
d’excellence, contribuant ainsi au 
rayonnement de l’école algérienne et de 
la wilaya d’Annaba.

Un important 
embouteillage a été 
enregistré ce dimanche 

sur l’axe routier reliant Aïn 
Khrouf à Boukhadra, provoquant 
de fortes perturbations de la 

circulation et un allongement 
des temps de trajet pour les 
automobilistes.
La forte affluence de véhicules 
observée sur ce tronçon a entraîné 
un ralentissement significatif du 
trafic, notamment aux heures 

de pointe. Les usagers de la 
route sont invités à faire preuve 
de prudence, à respecter les 
distances de sécurité et à éviter 
les manœuvres dangereuses 
susceptibles d’aggraver la 
congestion.

Face à cette situation, les 
conducteurs sont appelés à 
s’armer de patience et, dans la 
mesure du possible, à privilégier 
des itinéraires alternatifs afin de 
réduire la pression sur cet axe 
fortement fréquenté.

Les services concernés 

demeurent mobilisés pour suivre 

l’évolution de la situation et 

assurer la fluidité ainsi que la 

sécurité de la circulation routière.

Le directeur de l’éducation de la 
wilaya d’Annaba a annoncé que 
le taux de réussite à l’examen du 

Brevet d’Enseignement Moyen (BEM), 
session 2026, a atteint 62,03 % à l’échelle 
de la wilaya.
Lors de la présentation des résultats, le 
responsable a également révélé que la 
meilleure moyenne enregistrée cette année 
est de 19,30 sur 20, une performance 
remarquable qui témoigne du sérieux et 
de l’excellence des élèves annabis.

Ces résultats reflètent les efforts conjoints 
des élèves, des enseignants, des personnels 
éducatifs ainsi que des familles, qui ont 
accompagné les candidats tout au long de 
l’année scolaire.
À cette occasion, le directeur de 
l’éducation a adressé ses félicitations aux 
lauréats et à l’ensemble des élèves admis, 
tout en les encourageant à poursuivre 
leurs efforts et à viser davantage 
d’excellence dans les prochaines étapes 
de leur parcours académique.

Le wali de la wilaya 
d’Annaba, M. Abdelkrim 
Laâmouri, a reçu, 

dans la matinée du dimanche 
, le professeur Bouramdane 
Abdelkader, à l’occasion de la 
remise de son ouvrage intitulé « 
Histoire de la ville d’Annaba et de 
ses environs durant l’occupation 
française (1830-1900) », offert 
en guise de présent symbolique.
Cette rencontre s’inscrit dans le 

cadre de l’intérêt accordé par les 
autorités locales à la promotion 
de la production intellectuelle 
et culturelle, notamment celle 
consacrée à la valorisation du 
patrimoine historique et à la 
préservation de la mémoire 
collective de la wilaya d’Annaba.
À cette occasion, le wali a 
salué les efforts scientifiques 
et académiques déployés par 
l’auteur pour documenter une 
période marquante de l’histoire 

de la région. Il a également 
souligné l’importance de ce 

type de travaux de recherche 
dans la transmission du savoir 
historique et le renforcement 
de la conscience patrimoniale 
auprès des générations actuelles 
et futures.
Cet ouvrage constitue une 
contribution significative à 
l’enrichissement du fonds 
documentaire consacré à 
l’histoire d’Annaba. Il met en 
lumière les transformations qu’a 
connues la ville et sa périphérie 

durant la période de l’occupation 
française, à travers une approche 
fondée sur la recherche et 
l’analyse historique.
Cette initiative illustre, une 
nouvelle fois, l’engagement 
des pouvoirs publics à soutenir 
les productions intellectuelles 
de qualité et à encourager les 
chercheurs qui œuvrent à la 
sauvegarde et à la mise en 
valeur du patrimoine historique 
national.

Dans le cadre des 
préparatifs de la rentrée 
scolaire 2026-2027, le 

wali de la wilaya d’Annaba, M. 
Abdelkrim Laâmouri, a présidé, 
ce dimanche 14 juin 2026, une 
réunion de la commission de 
wilaya chargée de lever les 
obstacles entravant les projets 
liés au secteur de l’éducation.
Cette rencontre a été consacrée à 
l’examen de l’état d’avancement 
du projet de réalisation d’un lycée 
de 1 000 places pédagogiques, 
implanté au niveau du site n°09 
de la nouvelle ville Ben Mostefa 

Ben Aouda.
Les travaux se sont déroulés en 
présence du wali délégué de la 
circonscription administrative 
de Draâ Errich, ainsi que 
des responsables concernés, 
notamment la directrice des 
Équipements publics, la 
directrice des Ressources en eau, 
le directeur de l’Entreprise de 
wilaya d’amélioration urbaine, 
le directeur du CTC (Contrôle 
technique de la construction), le 
directeur délégué du logement, 
de l’urbanisme, de la ville et des 
équipements publics, ainsi que 
des cadres de la wilaya.

Cette réunion a permis de 
faire le point sur l’avancement 
des procédures techniques et 
administratives relatives au 
projet, tout en identifiant les 
contraintes susceptibles de 
retarder sa réalisation. Les 
participants ont également 

examiné les mesures à mettre en 
œuvre afin d’accélérer le rythme 
des travaux et de garantir la mise 
en service de cette infrastructure 
éducative dans les délais 
impartis.
À travers cette démarche, les 
autorités locales réaffirment leur 

engagement à accompagner le 
développement du secteur de 
l’éducation et à répondre aux 
besoins croissants des habitants, 
notamment dans les nouveaux 
pôles urbains, où la demande en 
infrastructures scolaires ne cesse 
d’augmenter.
Cette nouvelle structure devrait 
contribuer à améliorer les 
conditions de scolarisation 
et à renforcer les capacités 
d’accueil des établissements 
d’enseignement secondaire dans 
la région.
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L’élève Rym Tileb, 
scolarisée au CEM 
Amirat Boughdadi 

dans la wilaya d’Annaba, 
s’est brillamment illustrée 
en décrochant la troisième 
place à l’examen du Brevet 

d’Enseignement Moyen 
(BEM), session 2026, avec une 
remarquable moyenne de 19,15 
sur 20.
Cette performance exceptionnelle 
récompense des années d’efforts, 
de persévérance et de sérieux, 
et témoigne de la qualité de 

l’encadrement pédagogique dont 
bénéficie l’élève au sein de son 
établissement.
La Direction de l’éducation 
de la wilaya d’Annaba a salué 
cette réussite, qui constitue une 
source de fierté pour sa famille, 
ses enseignants ainsi que pour 

l’ensemble de la communauté 
éducative locale.
À travers ce résultat, Rym Tileb 
rejoint le cercle des meilleurs 
lauréats de la wilaya et confirme 
le dynamisme et l’excellence des 
élèves annabis dans les examens 
nationaux.

Sihem.F

ANNABA :
Rym Tileb se classe troisième au BEM avec une moyenne 

de 19,15/20

À l’occasion de la 
célébration de la 
Journée mondiale du 

don de sang, l’Établissement 
Public de Santé de Proximité 
de Berrahal, à travers la 
polyclinique Ababsa Mebrouk 
de Tréat, organise une 
campagne de don de sang en 
collaboration avec le groupe 
Idough des anciens Scouts 
Musulmans Algériens. Prévue 
pour le lundi 15 juin 2026 à 
partir de 08h30, cette initiative 
solidaire se déroulera au 
niveau de la polyclinique 
Ababsa Mebrouk de Tréat. Elle 
vise à renforcer les réserves de 
sang et à répondre aux besoins 
croissants des établissements 
de santé, tout en promouvant 
les valeurs de solidarité, 
d’entraide et de citoyenneté. 
Les organisateurs lancent un 
appel à l’ensemble des citoyens 
et citoyennes remplissant les 

conditions requises pour le 
don de sang afin de participer 
massivement à cette action 

humanitaire. Chaque don 
représente un geste précieux 
pouvant contribuer à sauver 

des vies et à offrir une chance 
supplémentaire aux patients 
nécessitant des transfusions 

sanguines. Au-delà de son 
importance médicale, le 
don de sang constitue un 
acte de générosité et de 
responsabilité sociale. Une 
seule poche de sang peut venir 
en aide à plusieurs malades 
et faire la différence dans des 
situations d’urgence ou lors 
de traitements nécessitant 
un apport sanguin régulier. 
À travers cette campagne, 
les initiateurs souhaitent 
également sensibiliser la 
population à l’importance du 
don volontaire et régulier, 
indispensable pour garantir 
la disponibilité des produits 
sanguins et assurer une prise en 
charge optimale des patients. « 
Votre don de sang, c’est la vie 
pour quelqu’un d’autre ». Une 
simple goutte de sang peut 
représenter un nouvel espoir 
pour un malade en attente de 
guérison et contribuer à sauver 
des vies.

Imen Boulmaiz 

ANNABA : JOURNÉE MONDIALE DU DON DE SANG :
Une campagne de collecte organisée 

à Berrahal le 15 juin

ANNABA :
 Poursuite des opérations de nettoyage et d’enlèvement des 
gravats au quartier Mars Ammar de la commune d’El Hadjar

Dans le cadre des efforts 
continus visant à 
améliorer le cadre de 

vie des citoyens, à préserver 
la santé publique et à redonner 
aux quartiers leur aspect 
esthétique et urbain, une vaste 
opération de nettoyage et 
d’assainissement se poursuit 
au niveau du quartier Mars 
Ammar, dans la commune 
d’El Hadjar. Cette campagne 
est menée sous la supervision 
et le suivi direct du Chef de 
Daïra d’El Hadjar et le P/APC 
par intérim de la commune 
d’El Hadjar, en présence 
du vice-président chargé de 
l’environnement. L’opération 
s’inscrit dans une démarche 
globale visant à lutter contre 
les dépôts anarchiques de 
déchets et de gravats issus des 

travaux de construction, tout 
en contribuant à l’amélioration 
de l’environnement urbain 
et à la protection de la santé 
des habitants. Afin d’assurer 
l’efficacité de cette intervention, 
d’importants moyens matériels 
ont été mobilisés, notamment 
des camions de grande capacité 
et des engins de terrassement. 
Les équipes engagées sur le 
terrain ont procédé à plusieurs 
actions essentielles, parmi 
lesquelles l’enlèvement 
des gravats, déblais et 
accumulations de terre qui 
altéraient l’aspect général du 
quartier et gênaient parfois la 
circulation des citoyens. Les 
travaux ont également porté sur 
le nettoyage et l’assainissement 
des espaces vacants et des points 
sensibles recensés à l’intérieur 
du quartier. Cette démarche 

vise à prévenir la formation 
de décharges sauvages, à 
limiter les risques sanitaires et 
environnementaux, et à offrir 
aux habitants un cadre de vie 
plus propre et plus sain. Les 
responsables locaux ont insisté 
sur la nécessité de poursuivre 
ces opérations de manière 
régulière et coordonnée, tout 
en sensibilisant les citoyens à 
l’importance de préserver la 
propreté des espaces publics 
et de contribuer à la protection 
de l’environnement urbain. 
À travers cette action, les 
autorités locales réaffirment 
leur engagement à améliorer les 
conditions de vie des citoyens, 
à renforcer l’attractivité des 
quartiers et à promouvoir une 
gestion durable et responsable 
de l’environnement au sein de 
la commune d’El Hadjar.

Imen Boulmaiz 
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 Les services de la Sûreté de la wilaya d’Annaba poursuivent 
leurs opérations pour garantir la sécurité et la 

tranquillité des citoyens

Dans le cadre de la 
poursuite des efforts 
déployés par les unités 

opérationnelles de la Sûreté 
nationale pour lutter contre 
toutes les formes de criminalité 
et préserver la sécurité ainsi 
que la quiétude publique, les 
services de la Sûreté de la 
wilaya d’Annaba ont mené, 
le weekend dernier  une vaste 
opération policière ayant ciblé 
plusieurs quartiers relevant de 
leur secteur de compétence. 
Cette opération s’inscrit dans 
le cadre du renforcement de 
la présence policière sur le 
terrain et de la lutte contre 
les différents phénomènes 
portant atteinte à l’ordre public. 
Les interventions effectuées 
ont permis le contrôle et la 
vérification de l’identité de 

182 personnes, ainsi que 
l’inspection de 83 motocyclettes 
et de 68 véhicules. Les résultats 
de cette opération ont conduit 
à l’interpellation de 15 
individus soupçonnés d’être 
impliqués dans des affaires 
liées à la détention et au trafic 
de stupéfiants et de substances 
psychotropes. Les forces de 
police ont également procédé 
à l’arrestation de 7 personnes 
faisant l’objet de recherches 
judiciaires, ainsi que de 4 
autres individus impliqués dans 
diverses affaires. Au cours de 
cette intervention, les services 
de police ont saisi plusieurs 
armes blanches prohibées, 
une quantité de drogues et de 
substances psychotropes, ainsi 
que 98 bouteilles de boissons 
alcoolisées. Parallèlement à ces 
actions sécuritaires, les services 

compétents ont relevé 15 
infractions au code de la route 
commises par des conducteurs 
de motocyclettes, dans le cadre 
des opérations de contrôle visant 
à renforcer la sécurité routière 
et à prévenir les comportements 
dangereux sur la voie publique. 
Les services de la Sûreté de la 
wilaya d’Annaba réaffirment 
leur détermination à poursuivre 
leurs opérations de terrain avec 
le même engagement et la 
même vigilance afin d’assurer 
la protection des citoyens et 
de leurs biens. Ils rappellent 
également que les numéros 
d’urgence 1548, 17 et 104 
ainsi que l’application mobile 
« Allô Police » demeurent à la 
disposition des citoyens pour 
signaler tout acte susceptible de 
porter atteinte à leur sécurité ou 
à celle de leurs biens.

Imen Boulmaiz

Dans le cadre des efforts 
visant à préserver 
l’environnement 

et à améliorer l’attractivité 
des espaces côtiers, la 
Conservation des Forêts de la 
wilaya d’Annaba, représentée 
par la Circonscription 
forestière de Chetaïbi, a 
organisé,  une vaste campagne 
de reboisement au niveau des 
plages Sable d’Or 1, 2 et 3, 
situées sur le territoire de la 
commune de Chetaïbi. Cette 
initiative environnementale 
s’inscrit dans une démarche 
de valorisation du littoral et 
de renforcement du couvert 
végétal dans les zones à 
forte fréquentation estivale. 
Elle a connu la participation 

de plusieurs organismes, 
institutions et secteurs civils 
et militaires, mobilisés 
autour d’un objectif commun 
: contribuer à la protection 
de l’environnement et à 
l’amélioration du cadre de 

vie des citoyens. L’opération 
a consisté à planter diverses 
espèces végétales adaptées au 
milieu côtier, afin de favoriser 
la création d’espaces verts 
harmonieux, de lutter contre 
l’érosion et de renforcer 

l’équilibre écologique de la 
région. Ces actions participent 
également à l’embellissement 
de la façade maritime et à 
l’amélioration des conditions 
d’accueil des estivants et 
visiteurs qui affluent chaque 

année vers les plages de 
Chetaïbi À travers cette 
campagne, les organisateurs 
ont également souhaité 
sensibiliser les citoyens à 
l’importance de la préservation 
du patrimoine naturel et à 
la nécessité de protéger les 
espaces verts, véritables 
atouts environnementaux et 
touristiques pour la région. 
Cette opération reflète 
l’engagement constant des 
autorités locales et des 
différents partenaires en faveur 
du développement durable, de 
la protection des ressources 
naturelles et de la promotion 
d’un environnement sain 
au bénéfice des générations 
présentes et futures.

ANNABA :
Campagne de reboisement pour l’embellissement 

des plages de Chetaïbi

SAISON ESTIVALE À CONSTANTINE :
Une caravane touristique de plus de 800 jeunes à destination 

des plages de Skikda

Le coup d’envoi d’une 
caravane touristique 
composée de 800 jeunes 

à destination des plages de 
la wilaya de Skikda a été 
donné, dimanche, au niveau 
du complexe olympique 
omnisports Chérif Benyahia de 
Constantine.
La cérémonie du lancement 
de la caravane a été présidée 
par le wali de Constantine, 

Abdelkhalek Sayouda, 
accompagné des autorités 
locales.  la Direction de la 
jeunesse et des sports (DJS) de 
la wilaya.
Cette initiative s’inscrit dans le 
cadre du programme établi par 
la wilaya de Constantine pour 
la saison estivale, offrant aux 
jeunes destinations balnéaires, 
espaces de loisirs et activités 
sportives, tout en encourageant 

le tourisme intérieur.
Dans une déclaration aux 
médias, le directeur de la 
Jeunesse et des Sports de la 
wilaya de Constantine, Lahcène 
Laâdjadj, a indiqué qu’un 
programme particulièrement 
riche a été élaboré au titre de 
cette saison estivale.
Celui-ci prévoit, notamment 
l’organisation des excursions 
vers les plages des wilayas 

voisines au profit des enfants et 
des jeunes de la wilaya, qu’ils 
soient issus des établissements 
de jeunesse ou inscrits dans le 
tissu associatif.
Le programme englobe 
également des colonies de 
vacances dont a bénéficié 
la wilaya dans le cadre du 
dispositif mis en place par 
le ministère de la Jeunesse 
et l’Agence nationale des 

loisirs de la jeunesse, ainsi 
que des camps estivaux 
locaux organisés au niveau 
des auberges de jeunes et des 
piscines, a détaillé le même 
responsable.
Il comprend, en outre, 
l’animation de soirées et de 
spectacles au sein des places 
publiques et des différents 
espaces de détente, destinés aux 
jeunes ainsi qu’aux familles.  

Imen Boulmaiz



En Roumanie, Adrian Vestea nommé premier ministre 
après le retrait d’Eugen Tomac

A Evian, le sommet du G7 placé sous une « bulle sécuritaire » 
de 16 000 gendarmes et policiers

Je veux un gouvernement 
politique qui entreprenne 
de véritables réformes et 

maintienne la Roumanie sur 
une trajectoire pro-occidentale 
», a déclaré Adrian Vestea, 
selon le monde fr. 
Le président de la Roumanie, 
Nicusor Dan, a annoncé, 
dimanche 14 juin, la nomination 
d’un nouveau premier ministre, 
Adrian Vestea, chargé de 
former un gouvernement, après 
le retrait de l’eurodéputé Renew 
Eugen Tomac, initialement 
désigné pour ce poste.
Le pays, membre de l’Union 
européenne, est en pleine 
crise politique à la suite du 
renversement, au début de mai, 
du premier ministre libéral, 
Ilie Bolojan, par une motion 

de censure de ses anciens 
alliés sociaux-démocrates et de 
l’extrême droite.
Le chef de l’Etat, qui a refusé 
l’entrée de l’extrême droite 
au gouvernement ainsi que 
l’organisation d’élections 
anticipées, tente depuis de 

trouver une solution alternative. 
« M. Eugen Tomac a retiré 
sa candidature ce matin et, 
dans ces circonstances, je 
nomme M. Adrian Vestea au 
poste de premier ministre », a 
déclaré Nicusor Dan dans un 
communiqué.

« J’assume cette responsabilité 
dans une période de crise 
politique »
Eugen Tomac avait affirmé, au 
début du mois, qu’il proposerait 
un « gouvernement technique 
et non pas politique », mais 
son projet n’a pas reçu le 
soutien nécessaire, alors que le 
Parlement est très fragmenté. 
Adrian Vestea, 52 ans, un 
dirigeant du Parti national 
libéral (PNL), a ainsi été chargé 
de former une nouvelle majorité 
parlementaire pro-occidentale. 
« A ce stade (…) il est clair 
qu’une solution politique est la 
plus appropriée », a estimé M. 
Dan, saluant l’expérience de 
M. Vestea en tant que maire et 
ministre du développement dans 
un précédent gouvernement.

« Je veux un gouvernement 
politique qui entreprenne 
de véritables réformes et 
maintienne la Roumanie sur 
une trajectoire pro-occidentale 
», a déclaré, de son côté, 
Adrian Vestea. « J’assume 
cette responsabilité dans une 
période de crise politique », 
a-t-il ajouté, précisant qu’il 
négocierait avec « les partis 
politiques démocratiques pro-
occidentaux du Parlement ».
Le chef du PNL, Ilie Bolojan, 
a affirmé dimanche n’avoir 
pas été informé à l’avance de 
la nomination de M. Vestea, 
accusant le président roumain 
d’« acte hostile » et de « 
tentative manifeste de diviser » 
le parti.

Pour l’organisation de la 
rencontre internationale, 
les autorités ont déployé 

un dispositif étoffé, directement 
inspiré par l’expérience des 
Jeux olympiques de Paris en 
2024, selon le monde fr.   
Près de cinq cents motocyclistes 
de la police et de la gendarmerie, 
des vedettes fluviales, soixante-
quatre escadrons de gendarmes 
mobiles et compagnies 
républicaines de sécurité 
(CRS), plusieurs centaines 
d’enquêteurs dont des effectifs 
de l’office anticybercriminalité 
et de la sous-direction 
antiterroriste, des agents du 

déminage, de pilotes de drones, 
sans compter des hélicoptères, 
des unités spécialisées de la 
police et de la gendarmerie et 
près d’un millier de militaires, 
essentiellement de l’armée de 
l’air et de l’espace : au total, 
16 000 membres des forces de 
l’ordre sécuriseront le sommet 
du G7 à Evian (Haute-Savoie), 
du lundi 15 au mercredi 17 
juin, pour un coût encore « non 
évalué », de source officielle.
Avec ses pass munis de QR 
code, ses zones « bleue » et 
« rouge », son quadrillage 
par les forces de l’ordre, le 
dispositif évoque celui mis en 

place à l’occasion des Jeux 
olympiques et paralympiques 
de Paris à l’été 2024, devenu 
un véritable laboratoire 
sécuritaire de la gestion de flux 
et un modèle à dupliquer, aux 
yeux des autorités. « Près de 10 
000 policiers sont engagés sur 
des missions de renseignement, 
de police judiciaire ou de voie 
publique », explique Agathe 
Foucault, porte-parole de la 
police nationale, selon laquelle 
l’événement a été « préparé 
depuis de nombreux mois 
». Côté gendarmerie, 6 100 
militaires sont mobilisés « 
toutes missions confondues, 

pour couvrir dans la 
profondeur un territoire de 1 
670 kilomètres carrés, après 
dix mois de préparation et un 

exercice de simulation, baptisé 
Romulus, organisé il y a un 
mois », détaille le lieutenant-
colonel

Le cofondateur de Place 
publique a tenu son 
premier grand meeting 

de campagne, samedi, rappelant 
sa « détermination totale » à 
être candidat à la magistrature 
suprême et misant sur les 
fondamentaux qui ont fait son 
succès aux européennes de 
2024, selon le monde fr. 
Une longue file s’étire, ce 
samedi 13 juin, devant les 
Docks de Paris, à Aubervilliers 
(Seine-Saint-Denis). A 
l’intérieur, la salle est pleine 
à craquer, mélange d’un 
public âgé et plus jeune, mais 
finalement très nombreux. 
Quatre mille personnes en 

tout, selon Place publique, 
sont venues écouter Raphaël 
Glucksmann, qui tenait son 

premier meeting de campagne 
présidentielle.
Si le chiffre est difficilement 

vérifiable, l’affluence a 
déjoué les pronostics les plus 
pessimistes, qui prévoyaient des 
rangs clairsemés. Baromètre de 
cette réussite, l’ampleur des 
attaques « insoumises » sur 
les réseaux sociaux, qui s’en 
sont pris aussi bien à l’effectif 
communiqué qu’à la soirée en 
général. « Le Musée Grévin 
entre dans la campagne », a, 
par exemple, raillé le député 
(Haute-Garonne, La France 
insoumise, LFI) Hadrien 
Clouet sur X.
Au premier rang figuraient le 
cinéaste Michel Hazanavicius 
et sa compagne, Bérénice 
Bejo, deux amis de Raphaël 

Glucksmann, la journaliste 
Anne Sinclair, et de nombreux 
socialistes et écologistes, dont 
la présidente (Parti socialiste, 
PS) de la région Occitanie, 
Carole Delga, le sénateur 
écologiste de Paris Yannick 
Jadot, ou l’ancienne ministre de 
la santé et des affaires sociales 
de François Hollande, Marisol 
Touraine. Cette dernière a « 
envie que la gauche sociale-
démocrate de progrès revive et 
soit de nouveau à l’offensive ». 
« Ça fait dix ans qu’on patine 
et qu’on laisse les trains passer. 
On n’en peut plus d’attendre », 
ajoute-t-elle.
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Présidentielle 2027 
Raphaël Glucksmann fait salle comble aux Docks 

d’Aubervilliers et se pose en adversaire du RN



Donald Trump annonce de nouveau la signature imminente 
d’un accord avec l’Iran, ce que Téhéran ne confirme pas

Le président américain 
et le médiateur 
pakistanais ont 

évoqué la finalisation d’un 
accord pour dimanche. 
Mais l’Iran temporise alors 
que le contrôle du détroit 
d’Ormuz et le sort de 
l’uranium iranien restent au 
cœur des discussions, selon 
le monde fr.  
Maintes fois annoncée par 
Donald Trump sans qu’elle 
se concrétise, la signature 
d’un accord entre les Etats-
Unis et l’Iran pour mettre 
fin au conflit au Moyen-
Orient a cette fois reçu, 
samedi 13 juin, une caution. 
Le premier ministre 
pakistanais, Shehbaz 
Sharif, dont le pays joue le 
rôle de médiateur entre les 
parties, a déclaré, sur X, 
s’attendre à la « finalisation 
» de cet accord « dans les 
prochaines vingt-quatre 
heures », et se préparer à 
sa « signature électronique 
» avant des « discussions 
techniques », dans la 
semaine.
Le président américain 
a ensuite assuré que la 
signature était « prévue 
» pour dimanche, jour de 
ses 80 ans. « Dès qu[e 
l’accord] aura été signé, le 
détroit d’Ormuz sera ouvert 
à tous », a ainsi affirmé 
M. Trump sur son réseau, 
Truth Social. La diplomatie 
iranienne a, de son côté, 
évoqué, samedi, un accord 
dans « les prochains jours 
» mais pas dimanche, 

selon l’agence de presse 
gouvernementale IRNA.
Depuis vendredi, 
Washington et Téhéran 
laissaient entrevoir une 
issue. Mais les versions d’un 
éventuel accord données 
par les médias iraniens et la 
Maison Blanche divergent. 
« Tant qu’un accord 
complet n’aura pas été 
conclu (…), on ne pourra 
affirmer avec certitude 
qu’un terrain d’entente a été 
trouvé », a rappelé le chef 
de la diplomatie iranienne, 
Abbas Araghtchi.
D’après lui, le compromis 
prévoit la levée du blocus 
américain des ports 
iraniens et une nouvelle 
gestion du détroit d’Ormuz, 
voie maritime stratégique 
pour le commerce mondial 
d’hydrocarbures. Elle est 
contrôlée par Téhéran 
depuis le début de la guerre, 
ce qui a fait flamber les prix 
du pétrole.
Un protocole en 14 points
S’agissant de l’uranium 
enrichi, autre point 
central de ces laborieuses 
négociations, Donald Trump 
a affirmé que les Etats-
Unis iraient le récupérer 
en Iran « le moment venu 
», alors que Washington 
affirmait jusqu’ici qu’un 
accord devrait aboutir 
au « démantèlement » 
du programme nucléaire 
iranien et permettre de 
récupérer cette matière 
fissile, qui serait détruite 
puis sortie d’Iran.

L’agence de presse 
iranienne Mehr avait 
publié, vendredi, un texte 
présenté comme une 
ébauche de protocole en 
14 points, remplissant 
une série de conditions de 
Téhéran, dont le droit à 
l’enrichissement d’uranium 
et le déblocage rapide de 24 
milliards de dollars (20,75 
milliards d’euros environ) 
de fonds iraniens gelés à 
l’étranger, demande-clé de 
la République islamique 
asphyxiée économiquement 
par les sanctions.
Selon Donald Trump, 
samedi, les Iraniens, qui 
démentent vouloir se 
doter de l’arme atomique 
comme les en accusent 
les Etats-Unis et Israël, 
« ne veulent plus d’arme 
nucléaire ». Les Etats-
Unis iront « quand tout 
sera calme (…) récupérer 
la poussière nucléaire, 
enfouie profondément » 
dans les montagnes afin de 
la diluer et de la détruire « 
en Iran ou aux Etats-Unis », 
a-t-il ajouté.
Le chef de la diplomatie 
iranienne avait préconisé 
la veille une dilution en 
Iran des stocks d’uranium 
enrichi à 60 %. Les diluer 
à un taux inférieur à 5 
%, loin des 90 % requis 
pour fabriquer la bombe 
atomique, éloignerait 
considérablement la menace 
d’un programme nucléaire 
à des fins militaires.
Le Liban inclus dans 

l’accord en discussion
En Iran, la possibilité d’un 
tel règlement a suscité 
l’opposition de dirigeants 
conservateurs, hostiles à des 
concessions, notamment 
sur le contrôle du détroit 
d’Ormuz. Une vidéo 
montrant des dizaines de 
manifestants scandant des 
slogans contre le ministre 
des affaires étrangères a 
été diffusée, samedi soir, 
par une agence de presse 
iranienne.

Le conflit, déclenché par 
des frappes américano-
israéliennes le 28 février 
avant un cessez-le-feu le 8 
avril, a embrasé le Moyen-
Orient, fait des milliers de 
morts, principalement en 
Iran et au Liban, et ébranlé 
l’économie mondiale. 
Donald Trump est sous 
pression aux Etats-Unis 
pour s’extraire de cette 
guerre impopulaire, à 
l’approche des élections 
de mi-mandat de novembre 
et en plein Mondial de 
football coorganisé par son 

pays.
Sur le Liban, autre volet 
majeur, un haut responsable 
américain a déclaré, 
vendredi, qu’il était bien 
inclus dans l’accord en 
discussion, comme réclamé 
par Téhéran. Washington 
avait auparavant dit vouloir 
dissocier ce dossier.
Le Liban a été entraîné 
dans la guerre le 2 mars 
quand le Hezbollah a visé 
le territoire israélien en 
soutien à l’Iran. Depuis, 
Israël pilonne son voisin, 
disant vouloir « éliminer » 
le mouvement chiite, qui 
cible, lui, les positions de 
l’Etat hébreux et le territoire 
de ce dernier. L’armée 
israélienne a déclaré, 
samedi, avoir frappé en 
vingt-quatre heures « plus 
de 70 sites » liés, selon elle, 
au Hezbollah. Les frappes 
israéliennes ont fait plus de 
3 700 morts depuis le début 
de mars, selon Beyrouth.

La Chine a stoppé 
l’avancée de la 
rébellion dans l’Etat 

Shan pour sauver une junte 
chancelante et rouvrir 
son projet de corridor 
économique, du Yunnan 
jusqu’à l’océan Indien. 
Pour Pékin, cet axe est une 
assurance-vie stratégique 
en cas de crise autour de 
Taïwan. Pour la Birmanie, 
il signifie une dépendance 
accrue à son puissant 
voisin et un redécoupage 
du champ de bataille, où 

armées, groupes ethniques 
et civils doivent désormais 
composer avec la « pax 
sinica», selon le monde fr.
Le viaduc de Gokteik 
déploie ses longues jambes 
d’acier argenté jusqu’au 
fond de la vallée. A bord 
d’un vieux wagon, des 
lycéens enchaînent les 
selfies. Tout autour, en 
cette fin de mai, le paysage 
est d’un vert intense : dans 
le nord-est de la Birmanie, 
l’immense plateau 
montagneux de l’Etat Shan 

s’étire de Pyin Oo Lwin, 
ancienne capitale d’été 
de la colonie britannique, 
jusqu’aux frontières du 
Yunnan chinois.
Inauguré en 1901 sous 
l’Empire britannique, ce 
chef-d’œuvre d’ingénierie 
a permis de relier, par voie 
ferrée, Mandalay à Lashio, 
280 kilomètres plus au 
nord. Le trajet prenait 
entre douze et seize heures 
jusqu’à ce que la guerre 
civile consécutive au coup 
d’Etat de 2021 paralyse le 

réseau.
En août 2025, une 
explosion a emporté l’une 
des extrémités du tablier. 
Réparée à la faveur d’une 
accalmie, la ligne a rouvert 
quelques mois plus tard 
jusqu’à Gokteik. Mais 
seulement pour quelques 
touristes birmans, venus, le 
temps d’un voyage, oublier 
le conflit qui ravage leur 
pays depuis cinq ans, grâce 
à la visite du viaduc jeté 
au-dessus du vide.
Bien avant la guerre civile, 

la Chine nourrissait déjà 
un tout autre projet pour 
ce vestige colonial. Pékin 
veut lui substituer une ligne 
de train moderne jusqu’à 
l’océan Indien. Celle-ci 
doit traverser la Birmanie 
du poste-frontière de Muse 
à Mandalay, puis jusqu’au 
port de Kyaukpyu, dans 
le golfe du Bengale, 
où un groupe chinois 
développe déjà un port en 
eau profonde et une zone 
économique spéciale.

En Birmanie, la guerre recomposée par Pékin 
dans l’Etat Shan
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COUPE DU MONDE 2026:
 Vinicius Jr a trouvé son excuse pour le mauvais match

 du Brésil contre le Maroc !

CDM 2026: 
l’Angleterre confrontée à une alerte tornade

CDM 2026, QATAR-SUISSE:
 la FIFA reconnaît un bug du VAR lors du penalty accordé

Comment arrêter Messi

Décidément, la 
préparation des Three 
Lions aux États-Unis n’a 

rien d’un long fleuve tranquille. 
Après une fusillade survenue à 
proximité de son camp de base, 
un séisme ressenti dans la région 
et le vol d’une partie de son 
équipement, la sélection anglaise 
a dû faire face à une nouvelle 
mésaventure samedi soir : une 
alerte tornade a été déclenchée 
dans la région de Kansas City. 
Peu après 20 heures, l’ensemble 
de la délégation a reçu un 
message d’urgence des autorités 
américaines lui demandant de 
se mettre à l’abri en raison de 
risques d’orages violents et de 
vents pouvant atteindre 130 
km/h.
La situation s’est encore 

intensifiée une trentaine 
de minutes plus tard avec 
l’émission d’une veille tornade 
dans la zone où réside l’équipe 
et d’une alerte tornade pour le 
secteur où se trouve son centre 
d’entraînement. Finalement, 
ni l’hôtel des Three Lions ni 
le Swope Soccer Village n’ont 
été touchés par les intempéries 
les plus violentes, même si 
de nombreuses coupures de 
courant ont été signalées dans 
la région. Le plus gros de 
l’orage étant désormais passé, 
les hommes de Thomas Tuchel 
devraient pouvoir maintenir 
leur programme et préparer 
normalement leur entrée en lice 
face à la Croatie, mardi.

Une vive polémique a 
éclaté lors du match 
entre le Qatar et la 

Suisse après la validation 
d’un penalty en faveur de la 
Nati. À l’origine de l’action, 
un centre de Denis Zakaria 
pour Breel Embolo, puis 
Remo Freuler, a conduit à une 
faute sanctionnée par l’arbitre 
hondurien Hector Said 
Martinez. Mais les ralentis 
ont rapidement semé le 
doute, plusieurs observateurs 
estimant qu’Embolo ou 
Freuler pouvaient être en 
position de hors-jeu avant 

le penalty. Et la controverse 
a pris de l’ampleur puisque 
la FIFA n’a pas diffusé les 
animations de l’arbitrage 
vidéo permettant de visualiser 
les lignes de hors-jeu.
Face à la polémique, la 
FIFA a finalement publié les 
graphiques utilisés par la 
VAR, assurant qu’aucun hors-
jeu n’avait été détecté sur 
les deux actions concernées. 
«Lors de l’examen de la 
décision de l’arbitre sur le 
terrain, l’assistance vidéo s’est 
basée sur les lignes pertinentes 
pour évaluer les positions 

des joueurs. Ces lignes 
n’indiquaient, dans aucune 
des deux actions précédant 
immédiatement le penalty, 
que le joueur attaquant était 
en position de hors-jeu». 
Mais pourquoi la FIFA n’a-
t-elle pas affiché les images 
pendant le match ? « Un 
bref problème technique est 
survenu durant la rencontre, 
empêchant l’affichage de 
l’animation du hors-jeu », a 
expliqué l’instance dans un 
communiqué.

Après la rencontre face 
au Maroc, conclue sur 
un match nul (1-1), 

plusieurs Brésiliens l’avaient 
mauvaise. C’est le cas de 
Vinicius Jr. Le Brésil n’a pas 
forcément bien lancé sa Coupe 
du Monde 2026. Si ce résultat 
nul face au Maroc (1-1) n’est 
pas catastrophique, les Lions de 
l’Atlas ayant énormément gagné 
en légitimité et crédibilité sur la 
scène internationale ces dernières 
années, le contenu proposé par 
les troupes de Carlo Ancelotti a 
été particulièrement mauvais et 
pas forcément très encourageant 
pour la suite de la compétition.
Au pays, la presse est d’ailleurs 
déjà très critique avec la 
Canarinha, évoquant des mauvais 
choix du sélectionneur, ainsi 
que de nombreux joueurs qui 

n’ont pas été au niveau. Après 
la rencontre, Vinicius Jr a pris 
la parole. S’il a confié que « le 
Maroc est une excellente équipe 
», il a aussi trouvé quelques 
excuses à la prestation indigeste 
de son équipe.
Vinicius Jr pointe du doigt la 
pelouse du MetLife Stadium
« Il y a la chaleur, et la pelouse 
qui se sèche très rapidement, 
c’est dur de jouer comme ça. 
Nous ne pouvons pas avoir de 
rythme de jeu, et ça ne nous 
aide pas, car nous voulons jouer, 
faire circuler le ballon d’un côté 
à l’autre du terrain et la pelouse 
rend les choses difficiles. On 
va devoir s’adapter, parce que 
je pense que ça sera comme 
ça pendant tout le Mondial. 
On va s’améliorer, évoluer, et 
on va gagner des matchs », a 

d’abord déclaré le joueur du Real 
Madrid. « Je peux encore faire 
bien mieux. J’ai marqué, mais je 
n’ai pas été à 100%, je peux faire 
mieux sur le plan technique », a 
ajouté le numéro 7 au sujet de sa 
prestation individuelle.
« Les débuts, c’est compliqué, 
c’est toujours le match le plus 
difficile, on doit vite s’adapter. 
Ils ont marqué très vite, et ça 
a changé notre façon de jouer. 
Dans ce Mondial, on va devoir 
s’adapter, car on va souffrir, 
on va encaisser des buts, et on 
va devoir changer le cours des 
matchs. On doit être prêt pour 
ça », a conclu la star brésilienne. 
L’ancien de Flamengo et sa 
bande auront l’occasion de se 
refaire dans la nuit de vendredi 
à samedi prochain face à Haïti…

Rares sont les équipes 
et les entraîneurs qui 
peuvent se targuer 

d’avoir réellement réussi à 
éteindre Lionel Messi. Au-delà 
de son talent technique hors 
normes, l’Argentin se distingue 
surtout par une intelligence de 
jeu exceptionnelle, une capacité 
à comprendre les espaces, à 
anticiper les mouvements et à 
orienter le rythme d’un match 
avec une lucidité presque unique 
dans l’histoire du football.
Face à un tel profil, les plans 
défensifs classiques se heurtent 
souvent à une réalité simple : 
Messi ne se subit pas, il se lit. 
Pour Vladimir Petkovic, le défi 
est immense à l’approche du 
premier match de l’Algérie face à 
l’Argentine en Coupe du monde 
2026. Comme d’autres grands 
techniciens avant lui comme par 
exemple José Mourinho, Pep 
Guardiola ou Carlo Ancelotti, le 
sélectionneur des Verts sait que 
ce type de préparation dépasse la 
simple tactique. Elle devient une 
véritable obsession d’analyse, 
un travail de précision destiné à 
réduire l’influence d’un joueur 
capable de dicter à lui seul le 
tempo d’une rencontre.
Un joueur impossible à 
neutraliser de manière 
individuelle
Le consensus est clar dans le 
monde du football moderne 
: il est presque impossible 
de neutraliser Messi par un 
marquage individuel strict. Son 
intelligence de déplacement, 
sa capacité à décrocher et à 

apparaître entre les lignes rendent 
toute assignation personnelle 
inefficace sur 90 minutes. 
L’Argentin ne se contente pas 
de recevoir le ballon, il choisit le 
moment et la zone, ce qui oblige 
les équipes adverses à penser en 
termes collectifs plutôt qu’en 
duel direct.
Aujourd’hui, alors qu’il est 
sur le point d’avoir 39 ans, le 
traitement du cas Messi a évolué. 
Selon le journaliste argentin 
Leandro Martín Contento, la 
meilleure solution actuelle 
repose désormais sur une 
approche collective structurée, 
que l’on peut qualifier de 
marquage en escalier. Il explique 
: «Messi est sur le point d’avoir 
39 ans, la meilleure solution 
semble être un marquage en 
escalier. Autrement dit, Messi 
doit passer différents filtres 
avant d’atteindre la surface de 
réparation. Dans ce sens, Messi 
conserve encore sa technique, 
mais beaucoup moins sa vitesse 
et son explosivité. Ainsi, avec ce 
type de marquage, il est obligé de 
donner le ballon à un coéquipier 
ou de jouer en retrait. De cette 
façon, si un défenseur ne parvient 
pas à l’arrêter, un autre arrive 
ensuite, puis encore un autre, 
jusqu’à le stopper. C’est ainsi 
que certaines rares sélections 
ont réussi à le neutraliser, même 
si beaucoup d’autres ont essayé 
cette méthode sans y parvenir. Le 
problème pour les adversaires, 
c’est que l’Argentine possède 
beaucoup d’autres joueurs 
de très haut niveau. Donc, se 

concentrer uniquement sur Messi 
peut libérer d’autres joueurs 
importants et décisifs. Il est 
vraiment difficile de marquer 
Messi, mais aussi de contenir 
toute l’équipe d’Argentine dans 
son ensemble. »
L’enseignement du LAFC : 
fermer les espaces plutôt que 
de suivre le joueur
Rencontré ici à Lawrence, 
l’analyste vidéo algérien Farid 
Hadj Moussa, travaillant 
pour Lexington SC en USL 
Championship, s’appuie 
sur une référence récente 
particulièrement intéressante 
: la victoire du LAFC face à 
l’Inter Miami (3-0) en MLS. 
Lors de cette rencontre, Messi 
n’a ni marqué ni délivré de 
passe décisive et a été largement 
neutralisé dans les zones 
dangereuses. « Le LAFC évoluait 
dans un 4-3-3 qui se transformait 
en 4-1-4-1 sans ballon, avec un 
bloc médian compact et des 
lignes très resserrées. L’objectif 
n’était pas de suivre Messi 
individuellement, mais de lui 
retirer ses espaces de réception, 
analyse-t-il. Trois principes 
ont marqué cette performance : 
fermeture de l’axe central pour 
empêcher Messi de recevoir face 
au jeu, coupure des lignes de 
passe entre le milieu et l’attaque 
et obligation pour Messi de 
décrocher très bas, loin des 
zones de finition et il a fini par 
s’effacer au fil des minutes.»   Le 
constat est simple : plus Messi 
est éloigné du but, moins il est 
dangereux. Le secret n’est donc 

pas le marquage, mais le contrôle 
des espaces autour de lui.
L’éclairage de Diario Olé : les 
rares cas où Messi a été muselé
Le journaliste argentin Hernán 
Claus du journal Diario Olé 
nous rappelle que les matchs 
réellement difficiles pour Messi 
restent extrêmement rares. Il 
cite notamment la défaite de 
l’Argentine face à l’Uruguay (0-
2) à la Bombonera, où Manuel 
Ugarte avait été chargé d’un 
marquage ciblé, mais surtout 
où l’organisation collective 
uruguayenne avait parfaitement 
fonctionné. « Même dans ce type 
de scénario, ce n’est jamais un 
joueur seul qui neutralise Messi, 
mais bien une structure collective 
disciplinée, fait-il remarquer, 
avant d’ajouter que « l’Argentine 
s’organise en accordant des 
libertés spécifiques à Messi, tout 
en maintenant un bloc défensif 
global cohérent. »
Option 1 : un 3-4-3 pour 
densifier l’axe et piéger Messi
Dans une première configuration, 
Petkovic pourrait opter pour un 
3-4-3 orienté vers le contrôle des 
demi-espaces. Dans ce schéma, 
Hadjam serait aligné en défenseur 
central gauche afin de renforcer 
la couverture du couloir, tandis 
que Rayan Aït-Nouri évoluerait 
en piston gauche, avec un rôle 
entre projection et repli. Le 
double pivot, potentiellement 
autour de Zerrouki, aurait une 
mission centrale : empêcher 
Messi de se retourner dans l’axe 
et fermer les intervalles. L’idée 
principale serait de créer une 

prise à trois constantes sur Messi, 
en combinant défenseur axial, 
milieu défensif et piston, afin de 
limiter ses zones de réception et 
sa capacité à se projeter.
Option 2 : un 4-3-3 compact et 
discipliné
La seconde option serait plus 
prudente avec un 4-3-3 compact. 
Aït-Nouri conserverait son rôle 
de latéral gauche, garantissant 
l’équilibre défensif de la ligne 
arrière. Sur le côté gauche du 
milieu, Petkovic pourrait confier 
ce rôle à Zerrouki, alors que sur 
le couloir gauche de l’attaque un 
profil comme Amoura, Chaïbi ou 
Maza pourrait être utilisé avec 
des consignes strictes de repli et 
de couverture.
Quel que soit le système choisi, 
une évidence s’impose : contenir 
Lionel Messi ne relève jamais 
d’un duel individuel. C’est une 
construction collective, une 
discipline et une gestion parfaite 
des espaces. Pour Vladimir 
Petkovic, l’enjeu ne sera pas de 
faire disparaître Messi du match, 
mais de limiter son influence 
dans les zones où il transforme 
une action en décision. Face à un 
joueur qui a fait de la lecture du 
jeu une science, la seule réponse 
viable reste une organisation 
collective irréprochable.
envoyés spéciaux en Amérique: 
Ouassel Mounir. Asma Halimi, 
Kamil Salhi et Halim Djender
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En Bref...Google Traduction devient bluffant 
 ce qui arrive à vos conversations en temps réel 

va vous surprendre

Un groupe lié à la Chine accusé d’avoir 
espionné un réseau pendant dix ans

Vendredi à 17h21, heure 
de New York, Anthropic 
a reçu une lettre du 

gouvernement américain. Deux 
heures plus tard, ses deux modèles 
les plus puissants, lancés mardi 
dernier, sont inaccessibles pour 
l’ensemble de ses utilisateurs dans 
le monde. La directive, émise au 
titre des contrôles à l’exportation, 
visait initialement les ressortissants 
étrangers, qu’ils soient clients ou 
employés d’Anthropic. Mais la 
société a préféré couper l’accès à 
tout le monde plutôt que de risquer 
une non-conformité. Un précédent 
sans équivalent dans l’industrie de 
l’IA.

Le motif officiel : le gouvernement 
américain aurait eu connaissance 
d’une méthode permettant de 
contourner les garde-fous de Fable 
5, notamment les filtres bloquant les 
requêtes liées à la cybersécurité, à 
la biologie et à la chimie. Anthropic 
conteste la gravité de la menace. 
Dans son article publié vendredi 
soir, la société décrit un jailbreak « 
étroit et non universel » consistant 
à demander au modèle d’analyser 
une base de code et d’en corriger 
les failles. Les vulnérabilités 
identifiées seraient « mineures » 
et reproductibles avec d’autres 
modèles publics, dont GPT-5.5.

Sauf que la lettre reçue vendredi 
« ne fournit aucun détail sur la 
préoccupation de sécurité nationale 
», selon les propres termes 
d’Anthropic. Autrement dit, la 
société obéit à un ordre qu’elle 
ne comprend pas entièrement, et 
qu’elle conteste publiquement. 
Ce n’est pas la première fois 
que Washington et Anthropic se 
retrouvent en opposition frontale 
: début 2026, le Pentagone 
avait banni Claude de toutes les 
administrations américaines après 
qu’Anthropic a refusé d’autoriser 
l’usage de ses modèles pour 
des armes autonomes ou de la 
surveillance de masse. La société 
avait alors attaqué le Département 
de la Défense en justice.

Google intègre « Gemini 
3.5 Live Translate » à son 

application Google Traduction 
sur iOS et Android. Ce 

nouveau modèle audio traduit 
en quasi-temps réel plus de 
70 langues, avec détection 

automatique et préservation 
de l’intonation du locuteur. 
Une avancée qui rend enfin 
la conversation multilingue 
spontanée. Futura l’a testé, 

c’est impressionnant !

Dans le mythe biblique 
de la tour de Babel, les 
humains parlent tous la 

même langue. Puis alors qu’ils 
construisent la fameuse tour, 
Dieu brouille leur langue pour 
qu’ils ne se comprennent plus.
En 2026, voici le retour de la 
langue universelle, avec l›aide de 
l›IA de Google Gemini 3.5 Live 
Translate. C›est moins mythique, 
mais très impressionnant. Ce 
nouveau modèle audio de 
traduction intégré à Google 
Traduction (iOS

, Android) réalise des traductions 
en continu et en quasi-temps réel 
dans plus de 70 langues.
Tout le monde peut en bénéficier 
dès aujourd’hui en mettant à jour 
l›application Google Translate. 
Futura
 a pu tester l›outil et c›est vrai que 
c›est un sacré atout pour mener 
des discussions à bâton rompu 
avec un correspondant dont on 
ne comprend absolument pas la 
langue.

L’intonation du locuteur est 
respectée
Avec Gemini 3.5 Live Translate, 
l’IA génère la traduction en 
temps réel, au fur et à mesure. 
Il existe juste un léger décalage 
de quelques secondes, car l’IA 
doit percevoir le contexte. 
L’expérience reste toutefois 
fluide, sans véritables pauses. 
Plus impressionnant, la voix 
synthétique préserve à la fois le 
débit de parole et l’intonation.
Autre nouveauté, l’IA détecte 

automatiquement plus de 70 
langues sans avoir besoin à 
effectuer de réglage. Pour tester 
la fonctionnalité, déjà présente 
dans Google Traduction, 
il faut activer la fonction « 
Conversation ». Ensuite, en 
activant l’option « Écoute », on 
peut tenir le téléphone à l’oreille 
pour bénéficier de la traduction 
instantanée. C’est pratique lors 
d’une visite guidée dans une 
langue que l’on ne comprend 
pas.
Le mode « Conversation » sert 
à discuter à proximité d’un 
interlocuteur. Il reste nécessaire 
de parler à tour de rôle, mais la 
traduction instantanée permet 
de rendre la discussion plus 
naturelle. Google annonce 
également que Gemini 3.5 Live 
Translate sera intégré à Google 
Meet ce mois-ci pour certains 
abonnés professionnels à Google 
Workspace.

Voilà plusieurs fois que le 
nom du groupe Velvet 
Ant revient dans les 

enquêtes de Sygnia : en 2024, ses 
chercheurs l’avaient déjà repéré 
sur des équipements F5 BIG-
IP, puis sur des commutateurs 
Cisco Nexus via une faille 
zero-day. À chaque détection, 
le groupe a pivoté vers une 
infrastructure moins surveillée 
pour reconstruire sa présence. 
Avec Operation Highland, les 
attaquants ont atteint un réseau 
sans connexion Internet, dit « 
air-gapped », et y ont opéré près 
de dix ans sans déclencher la 
moindre alerte.
Velvet Ant a atteint un réseau 
sans Internet en détournant 

trois couches de serveurs
Près de dix ans de présence non 
détectée dans l’infrastructure 
critique d’une organisation dont 
Sygnia ne divulgue ni le nom ni 
le secteur. Les premiers artefacts 
forensiques remontent à 2016. Ce 
réseau n’avait aucune connexion 
directe à Internet, pourtant ce 
groupe de cyberespionnage lié à 
la Chine y a accédé quand même.
On trouve les premières traces 

sur des serveurs exposés en ligne. 
Sur ces machines, le groupe a 
déployé une version modifiée 
de GS-Netcat, un outil réseau 
public, rebaptisé auditdb et placé 
dans /usr/sbin/ pour se fondre 
parmi les utilitaires légitimes. 
Dans la liste des tâches actives, 
ce processus apparaissait sous le 
nom [khubd], imitant un thread 
noyau Linux. En parallèle, un 
proxy SOCKS5 écrit en Perl 
fonctionnait sous l’alias smbd 
-D, nom emprunté à un service 
Samba authentique, pour faire 
transiter le trafic vers des 
systèmes internes inaccessibles 
depuis l’extérieur.
Pour atteindre le réseau isolé, 
les attaquants ont détourné une 
chaîne Nginx et FastCGI. Côté 
Internet, un premier serveur 
Nginx renvoyait les requêtes 
HTTP vers un serveur backend 
compromis. Les attaquants 
avaient modifié la configuration 
de ce backend pour qu’un 
processus FastCGI prenne 
le relais et lance un binaire 
nommé uptime (en réalité un 
outil sur mesure établissant 
des connexions SSH vers 
l’infrastructure critique à partir 

des paramètres reçus en POST). 
Aucune connexion directe au 
réseau isolé n’était donc jamais 
nécessaire.
Les attaquants ont remplacé 
PAM et OpenSSH pour capter 
chaque identifiant administrateur
Plutôt que d’installer des 
logiciels malveillants à côté des 
outils légitimes, les attaquants 
ont remplacé intégralement 
deux couches fondamentales 
d’authentification Linux : les 
modules PAM (Pluggable 
Authentication Modules) et 
les binaires OpenSSH. Sygnia 
précise que les attaquants 
avaient dès lors accès à chaque 
identifiant saisi et à chaque 
commande exécutée sur les hôtes 
compromis.
Neuf variantes du fichier 
pam_unix.so ont été recensées, 
chacune compilée dans un 
environnement de build distinct. 
Deux familles principales ont 
été identifiées. Dans la première, 
on avait codé un mot de passe 
en dur pour court-circuiter 
l’authentification, effacé de la 
mémoire aussitôt après usage. 
Dans la seconde, les attaquants 

avaient en plus modifié le code 
pour enregistrer chaque couple 
identifiant-mot de passe dans 
un fichier caché, /usr/sbin/.ssh.
log, à chaque connexion d’un 
utilisateur légitime.
Velvet Ant a également modifié 
ssh, sshd et scp pour journaliser 
identifiants, commandes saisies 
et frappes clavier, le tout chiffré 
dans des fichiers dont les 
horodatages avaient été falsifiés 
pour correspondre à ceux de /
etc/shells/. Par ailleurs, le groupe 
avait ajouté un flag -d non 
documenté : quand les opérateurs 
l’activaient lors de leurs propres 
sessions, leurs identifiants et 
frappes n’étaient pas enregistrés 
dans ces fichiers.
Dans la variante ancienne du kit 
SSH, Velvet Ant avait codé un 
mécanisme de backdoor rotatif 
: sept hachages MD5 distincts, 
un par jour de la semaine, 
déterminaient quel mot de passe 
accorderait l’accès ce jour-là. 
Sygnia a daté les premières 
activités à 2016 grâce aux 
journaux de frappe archivés dans 
/var/lib/sam/, chaque nom de 
fichier intégrant l’horodatage de 
la connexion correspondante.



L’Algérie participe aux 
festivités du Village 
culturel mondial de 

Mexico 2026 (Aldea Global 
2026), organisé du 10 au 21 
juin en cours dans le cadre du 
programme culturel parallèle à 
la Coupe du monde de football, 
a indiqué jeudi un communiqué 

du ministère de la Culture et des 
Arts.

Cette participation s’inscrit dans 
le cadre de «la concrétisation de 
la vision stratégique de l’Etat 
visant à renforcer la présence 
culturelle internationale de 
l’Algérie et à promouvoir son 

image moderne, enracinée dans 
son histoire et sa civilisation, 
fière de son identité nationale et 
ouverte aux valeurs du dialogue 
et des échanges culturels entre 
les peuples», précise la même 
source.

Un espace d’exposition a été 
réservé au pavillon algérien, 
comprenant «un programme 
intégré mettant en valeur les 
atouts civilisationnels, culturels 
et touristiques de l’Algérie», afin 
de renforcer son rayonnement 
culturel international et consacrer 
sa position en tant que destination 
culturelle et touristique 
prometteuse, de valoriser les 
éléments du patrimoine culturel 
matériel et immatériel inscrits 
ou proposés à l’inscription sur 
les listes de l’UNESCO, et de 
faire connaître le patrimoine 
historique et les symboles 
nationaux ayant contribué à 
forger la gloire de l’Algérie et à 
façonner sa mémoire collective», 
selon la même source.

Le pavillon comprend une 
exposition consacrée à l’artisanat 
algérien présentant des 
modèles de zellige, de bijoux 
traditionnels et d’arts plastiques, 
etc. ainsi qu’une exposition 
photographique retraçant des 
éléments du patrimoine culturel 
algérien et des figures nationales 
emblématiques, à leur tête l’Emir 
Abdelkader.

Le pavillon propose également 
une sélection d’ouvrages 
nationaux à caractère culturel, 
historique et artistique, de même 
qu’une exposition dédiée aux 
tenues traditionnelles algériennes 
dans toute leur diversité 
géographique et culturelle, 
telles que le caftan, le karakou, 
la blousa et la melhafa chaouie, 
accompagnées d’explications 
sur leurs dimensions historiques, 
sociales et esthétiques.

Le pavillon offre par ailleurs 
aux visiteurs l’opportunité 
de découvrir les richesses 
touristiques, culturelles et 

naturelles de l’Algérie à travers 
des supports audiovisuels de 
haute qualité, et un espace de 
dégustation de plats traditionnels 
reflétant la richesse du 
patrimoine culinaire national 
et la diversité de ses influences 
civilisationnelles.

Le public pourra également 
assister à des spectacles 
artistiques illustrant la richesse 
et la diversité du patrimoine 
musical algérien.

Cette participation de qualité 
«confirme la volonté de 
l’Algérie, sous la conduite sage 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, de 
renforcer sa présence culturelle 
dans les fora internationaux 
et de consacrer sa place en 
tant que pays à la profondeur 
civilisationnelle séculaire et au 
patrimoine culturel, contribuant 
activement au dialogue 
interculturel et au rapprochement 
entre les peuples», conclut le 
communiqué.

Des spectacles de 
musique et de danse, 
mettant en valeur la 

diversité musicale européenne 
animeront la 26e édition du 
Festival européen de musique 
en Algérie, prévu du 13 au 
16 juin au Théâtre national 
algérien (TNA) Mahieddine-
Bachtarzi, ont indiqué mercredi 
les organisateurs.

S’exprimant lors d’un point de 
presse consacré à la présentation 
du programme du Festival, 
l’ambassadeur de l’Union 
européenne (UE) en Algérie, M. 
Diego Mellado, a précisé que 
cette édition accueillera 7 pays 
de l’UE avec un programme 
riche en musique et en danse.

«Cet événement annuel 

majeur incarne le dynamisme 
de la coopération culturelle 
entre l’Algérie et l’Europe en 
offrant un espace de dialogue 
où la musique transcende les 
frontières et reflète la volonté 
commune de faire de la culture 
une passerelle durable entre les 
sociétés», a soutenu M. Mellado.

Le Festival, a-t-il poursuivi, 
constitue «un véritable espace 
de dialogue et d’échange, 
qui contribue à encourager la 
créativité et à renforcer les 
échanges d’expériences entre 
les musiciens européens et 
algériens».

Le groupe croate de musique 
disco-pop «Kli Klop» avec 
l’artiste maltais Kim Pepe 
animeront la soirée d’ouverture, 

alors que le trio de jazz bulgare 
«Wladigeroff, se produira en 
clôture, a-t-il ajouté.

Outre les spectacles de musique 
et de danse, le Festival propose 
des ateliers pédagogiques 
destinés aux associations 
musicales et aux étudiants 
en musique pour favoriser le 
partage de compétences entre 
les musiciens algériens et 
européens.

Organisé depuis 2000 en Algérie 
par la Délégation de l’Union 
européenne en Algérie en 
collaboration avec le ministère 
de la Culture et des Arts et le 
TNA, le Festival européen de 
musique vise à promouvoir 
les échanges artistiques 
multiculturels.

La ministre des Affaires 
culturelles, Amina Srarfi, 
a présidé une conférence 

élargie avec les délégués 
régionaux consacrée à une 
refonte de la gestion des festivals 
régionaux.

Cette nouvelle vision stratégique 
vise à renforcer la gouvernance 
du secteur culturel, améliorer 
la sécurité des événements 

et rationaliser les dépenses 
publiques. Le ministère prévoit 
notamment:

*l’harmonisation des procédures 
administratives,

*la régulation des rémunérations 
des artistes selon la loi en vigueur,

*l’adoption de critères plus 
transparents pour l’achat de 
spectacles, basés sur la qualité.

Sur le plan opérationnel, un 
plan d’action pour la prochaine 
saison a été adopté, incluant la 
désignation de coordinateurs 
régionaux et un contrôle plus 
strict des espaces de spectacles, 
avec des exigences renforcées 
en matière de sécurité et de 
logistique.

Le ministère insiste également 
sur une meilleure coordination 

avec les autorités locales et une 
révision de la communication 
visuelle des festivals, incluant les 
affiches et l’identité graphique.

Enfin, la stratégie met l’accent sur 
la réduction des manifestations 
au profit d’une programmation de 
meilleure qualité et une meilleure 
gestion des ressources publiques.

La 26e édition du Festival européen de musique
 du 13 au 16 juin à Alger

L’Algérie participe au Village culturel mondial de Mexico 
2026

Nouvelle stratégie pour les festivals régionaux
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Amphithéâtre de Carthage
 Nouvelles règles pour les spectacles privés

« Avant et après Gaza » 
 Periculum Mortis, l’essai tunisien qui accuse l’Occident

 de faillite morale
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Les spectacles privés 
organisés à l’amphithéâtre 
antique de Carthage en 

dehors de la période officielle 
du Festival international de 
Carthage seront désormais 

soumis à un cadre réglementaire 
strict, a annoncé, ce vendredi, le 
ministère des Affaires culturelles.

Cette nouvelle réglementation, 
dédiée aux spectacles organisés 

en dehors de la période du 
festival se déroulant chaque 
été entre juillet et août, sous 
l’appellation « Carthage OFF», 
a fait l’objet d’une réunion de 
travail présidée jeudi par la 
ministre Amina Srarfi.
Selon le communiqué, cette 
initiative s’inscrit dans le cadre 
d’un projet de révision des 
mécanismes de gouvernance 
des manifestations culturelles, 
visant à garantir la qualité de la 
programmation et à optimiser 
la gestion des sites historiques. 
L’objectif est de mettre en place 
« un cadre réglementaire précis, 
garantissant le respect des 
normes juridiques et techniques 
en matière de protection du 
patrimoine ».

Des critères stricts seront 
désormais appliqués pour 
l’octroi des autorisations aux 
organisateurs afin de préserver 
l’intégrité des monuments 
et de définir clairement les 
responsabilités de chaque 
intervenant, a précisé la même 
source.
Les discussions ont également 
porté sur l’élaboration de cahiers 
des charges de référence fixant 
les conditions organisationnelles, 
techniques et logistiques 
des spectacles, dans le but 
d’harmoniser les procédures 
et de prévenir toute pratique 
susceptible de porter atteinte à la 
valeur symbolique du site.
Srarfi a souligné l’importance 
d’adopter « une approche 

équilibrée entre la valorisation 
économique et artistique des 
espaces archéologiques d’une 
part, et la conservation de leurs 
composantes patrimoniales pour 
les générations futures d’autre 
part ».

Les participants ont insisté sur 
la nécessité de faire concorder la 
nature des activités programmées 
avec les spécificités historiques 
et culturelles des lieux, une 
démarche qui s’intègre dans la 
vision globale du ministère pour 
dynamiser le tourisme culturel 
tout en assurant la durabilité du 
patrimoine national.

Publié aux éditions 
Arabesques en 2026, 
Periculum Mortis Menace 

existentielle contre l’humanité, 
le nouvel essai de Sami Kourda, 
s’impose comme un texte 
profondément marqué par le 
traumatisme de Gaza et par les 
bouleversements géopolitiques 
provoqués par la guerre 
déclenchée après le 7 
octobre 2023.
Depuis Gaza, certains  livres 
ne cherchent plus seulement 
à analyser. Ils veulent alerter, 
interpeller, accuser. Celui-ci 
appartient clairement à cette 
catégorie.
Dès les premières pages, Sami 
Kourda annonce la couleur. Il 
parle d’« un avant et un après 
Gaza », comparable, dans son 
esprit, au basculement historique 
provoqué par Hiroshima et 
Nagasaki. Pour lui, ce qui se joue 
en Palestine dépasse largement 
le seul cadre régional : il y voit 
une transformation brutale des 
rapports de force mondiaux, 
des discours occidentaux et 
des équilibres géopolitiques 
contemporains.
Un livre écrit depuis la colère 

de Gaza
Ancien militaire de carrière né 
à Tunis en 1952, Sami Kourda 
assume une écriture frontale, 
directe et sans compromis. Son 
texte ne cherche ni la neutralité 
académique ni les prudences 
diplomatiques habituelles. Il 
revendique au contraire une 

posture de dénonciation face à ce 
qu’il décrit comme une impunité 
devenue structurelle.
Le  livre développe une lecture 
globale de la guerre contre Gaza 
et de ses répercussions  politiques, 
médiatiques, idéologiques et 
civilisationnelles. Israël y est 
présenté comme le centre d’un 
système d’influence dépassant 
largement le Moyen-Orient et 
pesant sur les grandes décisions 
internationales.
L’auteur décrit également un 
monde arabe et musulman 
confronté à une phase historique 
décisive, où la question 
palestinienne redevient un 
marqueur central des rapports 
entre peuples, puissances et 
récits politiques.
Un manifeste plus qu’un essai 

classique
Le vocabulaire est souvent 
dur, parfois crépusculaire. 
L’ouvrage mêle géopolitique, 
religion, mémoire historique, 
critique médiatique et réflexion 
civilisationnelle. À plusieurs 
moments, le texte prend 
clairement la forme d’un 
pamphlet politique assumé.
Les titres des chapitres donnent 
le ton : Israël : quand l’hubris 
messianique s’alimente de la 
haine rituelle des Goyim, Les 
différentes formes de menaces 
et de pressions d’Israël, La 
résilience passive : cette illusion 
fatale, ou encore Quelles 
postures dynamiques face aux 
rituels des mensonges et aux 

menaces existentielles ?
Mais au-delà de ses formulations 
radicales, Periculum Mortis 
traduit aussi quelque chose 
de plus profond : le choc 
psychologique provoqué dans 
une grande partie du monde 
arabe par les images venues de 
Gaza depuis près de deux ans.
Gaza comme fracture historique
Le livre s’inscrit dans un 
contexte international où les 
accusations de crimes de guerre 
et de génocide contre Israël 
occupent désormais une place 
centrale dans le débat mondial. 
De nombreuses voix ,juristes, 
intellectuels, philosophes, ONG 
et responsables internationaux 
,dénoncent l’ampleur des 
destructions, le coût humain 
de la guerre menée à Gaza 

et l’effondrement du langage 
diplomatique face à la tragédie 
palestinienne.
C’est dans cette atmosphère de 
rupture que Sami Kourda inscrit 
son ouvrage. Dès l’avant-propos, 
l’auteur évoque une « campagne 
méthodique d’extermination » et 
un monde entré dans un « avant 
et un après Gaza ».
L’ouvrage ne se présente donc 
pas comme une simple lecture 
géopolitique. Il prend la forme 
d’un cri d’alarme adressé aux 
peuples arabes, musulmans et 
occidentaux, appelés à sortir 
d’une forme de passivité face à 
Gaza, à l’impunité israélienne et 
aux relais internationaux qui la 
rendent possible.

Un auteur déjà engagé dans 
l’écriture politique

Né à Tunis en 1952, Sami 
Kourda est un ancien militaire de 
carrière. Après 2011, il se tourne 
vers l’écriture avec plusieurs 
ouvrages mêlant témoignage, 
fiction politique et réflexion sur 
le monde arabe et musulman, 
parmi lesquels Le complot 
Barraket Essahel, Chronique 
d’un calvaire, Le souffle de la 
bête immonde ou encore De 
nos mondes arabe et musulman, 
En quête d’un devenir entre 
ténèbres, lumières et défis.
Avec Periculum Mortis, publié 
aux éditions Arabesques, il 
livre sans doute son texte le 
plus frontal et le plus sombre, 
profondément marqué par Gaza 
et par ce qu’il perçoit comme une 
fracture morale mondiale.
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Si l’acné s’améliore au 
début des vacances 
d’été, elle a tendance 

à revenir de plus belle dès la 
rentrée. Comment expliquer 
ce phénomène ? Et comment 
y remédier ? Explications et 
conseils de la Dre Marie-Estelle 
Roux, dermatologue à Paris.
L’essentiel
Résumé par l’IA, 
validé par la Rédaction.
•	 Le soleil donne 
une fausse impression 
d’amélioration de l’acné : 
il assèche la peau, réduit 
temporairement les boutons 
et masque les imperfections. 
Mais quelques semaines plus 
tard, gare à l’effet rebond.
•	 Certains traitements 
contre l’acné (rétinoïdes, 
antibiotiques, peroxyde de 
benzoyle) sont incompatibles 
avec le soleil : ils peuvent 
provoquer brûlures, taches et 
démangeaisons. Il faut donc 
les arrêter pendant l’exposition.
•	 Mieux vaut protéger 
sa peau avec une crème solaire 
adaptée aux peaux acnéiques 
(non comédogène, SPF 50, 
texture légère), à renouveler 
toutes les 2 à 3 heures. Et 
attention : les cabines d’UV 
sont tout aussi nocives que 
le soleil, avec en plus un 
risque de cancer cutané.

Le soleil est-il bon ou 
mauvais pour l’acné ?

Toutes les personnes sujettes à 
l’acné en auront fait l’expérience 
: si les premiers rayons de 
soleil ont tendance à améliorer 
l’aspect de leur peau… cet effet 
est malheureusement de courte 
durée et se fait généralement 
au prix d’une aggravation 
différée, parfois plus sévère.
Le soleil est un faux ami de 
l’acné, et il est important 
de le savoir pour pouvoir 
se prémunir de son effet 
aggravant. Dre Marie-
Estelle Roux, dermatologue.
•	 Tout d’abord, les 
rayons UVB du soleil ont 
un effet anti-inflammatoire 
par le biais de la vitamine 
D, ce qui peut réduire 
temporairement les lésions 
rouges et enflammées de l’acné.
•	 « Le soleil a par 

ailleurs tendance à assécher 
la peau, ce qui réduit la 
production de sébum en surface 
à court terme. La peau est donc 
plus nette pendant quelques 
jours à quelques semaines 
», décrit notre experte.
•	 Enfin, le bronzage 
de la peau peut masquer 
visuellement les imperfections 
et contribuer également à cette 
impression d’amélioration.
Mais sous cette apparente 
accalmie, le soleil exerce 
d’autres effets sur la peau qui 
contribuent silencieusement à un 
effet rebond de l’acné quelques 
semaines après l’exposition.
« Attention par ailleurs, 
plusieurs types de traitements de 
l’acné sont photosensibilisants, 
donc totalement contre-
indiqués lors d’exposition 
au soleil. C’est le cas des 
rétinoïdes, des antibiotiques 
oraux et du peroxyde de 
benzoyle », souligne la Dre 
Roux. Ces traitements doivent 
être interrompus pendant les 
périodes d’exposition, au risque 
de provoquer des réactions 
cutanées anormales de type 
coups de soleil importants, 
brûlures, démangeaisons 
ou taches pigmentaires.

Effet rebond, acné estivale 
: pourquoi les boutons 

reviennent-ils après ou en fin 
de vacances ?

Cet effet rebond de l’acné 
après l’exposition au soleil 
s’explique de deux façons.
« Sous l’effet des UV, la peau 
s’épaissit pour se défendre : 
c’est comme un petit parasol 
qui se crée pour protéger la 

peau », décrit la dermatologue. 
Mais qui dit peau plus épaisse 
dit aussi pores de la peau qui 
s’obstruent plus facilement. 
Par ailleurs, après la phase 
d’assèchement de la peau, celle-
ci réagit en surproduisant du 
sébum via les glandes sébacées.
C’est donc la combinaison de 
l’épaississement de la peau, de 
pores plus facilement obstrués 
et de l’excès de sebum, qui 
contribue à relancer une 
poussée d’acné quelques 
semaines après son apparente 
amélioration, sous forme de 
points noirs, de microkystes, 
et de boutons inflammatoires. 
Dre Marie-Estelle Roux.
Cette acné post-estivale est 
généralement plus intense et 
plus résistante aux traitements.
Les séances d’UV ont-elles le 

même effet ?
Près de 3 millions de 
Français ont recours aux 
cabines d’UV dans l’optique 
d’afficher une peau plus halée.
« Les rayons UV artificiels sont 
classés comme cancérogènes 
certains par le Centre 
international de recherche 
sur le cancer depuis 2009 : 
ils sont absolument contre-
indiqués, en premier lieu pour 
leurs méfaits avérés sur la 
santé », insiste la Dre Roux.
Il a été estimé qu’une séance 
de 15 minutes était équivalente 
à une exposition intense au 
soleil (type Caraïbes), mais 
sans l’alerte des coups de 
soleil. Lorsque la première a été 
effectuée avant l’âge de 35 ans, 
ces séances augmenteraient de 
59 % de risque de mélanome, 
et 43 % des mélanomes chez 

les jeunes y seraient associés.
« Concernant l’acné : les 
cabines d’UV ont exactement le 
même effet rebond sur la peau 
que les rayons du soleil. On 
évite donc absolument d’y avoir 
recours », ajoute notre experte.

Conseils : quelle crème 
solaire en cas d’acné sur le 

visage ?
Pour protéger sa peau des méfaits 
du soleil, tout en prenant soin 
de sa peau à tendance acnéique, 
il est essentiel d’opter pour une 
crème solaire adaptée. « Toutes 
les marques dermatologiques 
de parapharmacie proposent 
une gamme de produits adaptés 
aux peaux acnéiques, avec 
entre autres des protections 
solaires non grasses et non 
comédogènes, de texture légère 
: Avène, La Roche-Posay, 
Bioderma, Ducray, SVR… 
», indique la dermatologue.
Ces produits permettent 
de limiter l’épaississement 
de la peau ainsi que 
l’obstruction des pores.
On opte de préférence pour 
soins haute protection à indice 
élevé (SPF 50) à appliquer 
idéalement toutes les deux à 
trois heures en cas d’exposition 
et après chaque baignade.
Le matin, on évite de cumuler 
crème hydratante et crème 
solaire pour ne pas surcharger 
la peau : la crème solaire est 
aussi hydratante. Si besoin, 
un sérum peut en revanche 
être appliqué juste avant la 
protection solaire. Dre Roux.
Pourquoi le soleil provoque-t-
il parfois des boutons blancs 

sur le visage ?
Pendant la saison estivale, 
des petits boutons peuvent 
apparaître sur le visage 
ou sur d’autres parties 
du corps exposées à la 
chaleur et à l’humidité. Il 
ne s’agit pas d’acné, mais 
de sudamina, familièrement 
appelé boutons de chaleur.
« Ce n’est cette fois pas le 
soleil qui est directement 
incriminé, mais la chaleur et 
la transpiration. Les glandes 
sudoripares sont stimulées, 
s’obstruent et s’enflamment, 
provoquant l’apparition de 
petits boutons blancs ou rouges 
», décrit la dermatologue. 

Elle est très fréquente chez 
les bébés mais concerne aussi 
les adultes particulièrement 
exposés à la chaleur.
Que faire en cas de bouton de 
soleil (chaleur) sur le visage ?
Ces petits boutons nécessitent 
des soins et produits plus doux 
que les produits anti-acné. « 
Je recommande l’utilisation 
de produits à base de zinc et 
de cuivre qui sont des agents 
assainissants. On les trouve 
notamment dans les gammes 
cicatrisantes (Dermalibour®, 
Cycaplaste®, Cycalfate®, etc.). 
Le soir, après un nettoyage 
doux, on peut appliquer un 
antiseptique de type Dyaseptil® 
», conseille l’experte. Et 
surtout, boire beaucoup 
d’eau et bien s’hydrater pour 
compenser les pertes hydriques 
liées à la transpiration.

Quel est l’effet du soleil sur 
les cicatrices d’acné ?

Pour clore le volet des méfaits 
du soleil sur la peau, et en 
particulier sur l’acné, ce dernier 
est aussi néfaste sur les cicatrices 
laissées par les boutons.
D’une part le soleil retarde 
la cicatrisation, et d’autre 
part il peut favoriser leur 
pigmentation et provoquer 
l’apparition de taches 
brunes durables. Dre Roux
Ce risque d’hyperpigmentation 
concerne surtout les peaux 
mates à foncées (phototypes 4,5 
et 6), mais aussi les peaux claires 
si l’exposition est intense.
Et si cela concerne 
principalement les cicatrices 
jeunes, donc pendant la phase 
inflammatoire lorsqu’elles 
sont encore un peu rouges, 
même les cicatrices « 
blanches » dites atrophiques, 
peuvent devenir plus visibles 
car le contraste s’accentue 
avec le bronzage autour.
« Il est donc essentiel, pour cette 
raison également, de protéger 
la peau du visage du soleil, 
avec un écran total (SPF 50) 
appliqué toutes les deux heures, 
en insistant particulièrement 
sur les zones de cicatrices 
», conclut la Dre Roux.

Quels sont les effets du soleil sur l’acné ? 
Est-il un ami ou un faux ami ?
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Minimaliste et résolument 
moderne, l’Invisible French 
manucure s’impose comme 
la nouvelle obsession nail 
art du printemps 2026. 

Entre naturel et brillance 
miroir, elle revisite la French 

classique dans une version 
presque imperceptible… mais 

totalement désirable.

Le naturel revient au galop. 
Après les manucures à 
strass comme le Spring 

Nail Jewelry ou les versions plus 
romantiques comme les lace 
nails, délicatement inspirés de la 
dentelle, on célèbre désormais 
une beauté plus silencieuse, plus 
discrète. Une esthétique du détail 
invisible, où l’ongle se sublime 

dans la retenue.
Dans cette nouvelle grammaire 
du nail art, l’Invisible French 
manucure s’impose comme la 
pièce maîtresse. Une base ultra-
brillante, translucide comme 
du verre poli, réveillée par 
une pointe laiteuse : la French 
classique s’efface pour ne laisser 
qu’un souvenir de contraste. 
Le résultat est subtil, élégant et 
facile à adopter au quotidien. 
Dans les colonnes du magazine 
américain Byrdie, la prothésiste 
ongulaire Jin Soon Choi confirme 
l’engouement : “Cette manucure 
est partout en ce moment”, 
explique-t-elle.
L’Invisible French manucure : 
une French réinventée, tout en 

subtilité
L›Invisible French manucure se 
distingue par son rendu ultra-
naturel. Elle repose sur une 
base nude brillante, presque 
translucide, et une pointe 
légèrement plus claire, obtenue 
grâce à un vernis laiteux. “On 
ne voit pas de French manucure 
à proprement parler, mais le bout 

de l’ongle paraît subtilement 
plus net et plus lumineux”, 
précise Jin Soon Choi. “L’effet 
est discret mais sophistiqué 
: soigné, minimaliste et très 
contemporain.”
L’idée n’est plus de marquer une 
ligne franche, mais de suggérer 
une légère définition. Une 
esthétique qui rappelle les nude 
nails régulièrement portés par des 
célébrités comme Jennifer Lopez, 
tout en conservant l’héritage 
contrasté de la French classique.
“La transparence laiteuse des 
pointes donne aux ongles 
une impression de propreté et 
de fraîcheur, tout en restant 
extrêmement naturel”, ajoute la 
prothésiste. “C’est minimaliste, 
moderne et surtout très facile 
à porter au quotidien.” Très 
appréciée sur les tapis rouges 
et de plus en plus visible sur 
Instagram, cette manucure séduit 
également des personnalités 
comme Zoë Kravitz. On la 
retrouve aussi fréquemment sur 
les mains des mariées, séduites 
par son élégance discrète : 

“naturel, mais toujours raffiné”, 
résume Jin Soon Choi.
Comment adopter la “Invisible 
French manucure” ?
Dans une vidéo récemment 
publiée sur Instagram, Jin Soon 
Choi dévoile les étapes pour 
reproduire ce look devenu viral. 
La technique commence par une 
base transparente, appliquée 
sur l’ensemble de l’ongle. Vient 
ensuite une couche uniforme 
de vernis rose porcelaine pour 
unifier la teinte naturelle. 
Puis, un vernis blanc laiteux 
est délicatement appliqué 
uniquement sur le bord libre de 
l’ongle, afin de créer la fameuse 
“French invisible”. Selon l’effet 
désiré, il est possible d’intensifier 
légèrement la démarcation en 
repassant une seconde couche. 
Enfin, une couche de top coat 
vient sceller l’ensemble, pour un 
fini lisse, brillant et harmonieux.

Manque de temps pour 
votre mise en beauté ? Pas 
de panique ! Grâce à cette 

astuce d’un maquilleur pro, 
vous pourrez réaliser un 
maquillage en seulement 

une minute. Et le tout, sans 
pinceau !

Nos vies bien remplies 
laissent parfois peu de 
temps pour se maquiller. 

D’autant plus si l’on est souvent 
en déplacement et que l’on a 
peu de produits beauté avec 
soi. Pour gagner du temps, 
les réseaux sociaux regorgent 
d’astuces maquillage, comme 
celle de la théorie du crayon 
brun, qui permet de réaliser son 
contouring, son maquillage des 
yeux et celui des lèvres à l’aide 
d’un seul produit. De plus en 
plus de marques de make-up 
proposent égalemnt des produits 
«tout en 1», par exemple des 
crèmes que l’on peut appliquer 
sur les paupières, les joues ou les 
lèvres.
Un maquilleur pro a dévoilé 
sa méthode imparable pour 
réaliser un maquillage rapide. 
Sur sa page TikTok, Charly 
Salvator a partagé à ses 398 
000 abonnés comment réaliser 
un make-up des yeux lumineux 
et sans pinceau avec seulement 
quelques produits. Résultat 
immédiat : des yeux illuminés et 
un effet naturel.

«1 minute top chrono !» : 
l’astuce maquillage pour un look 
beauté sans pinceau
Face à la caméra, accompagné 
de Flavie qu’il va maquiller, 
l’expert beauté amorce : «1 
minute top chrono !», avant 
d’ajouter : «Vous ne pourrez pas 
dire que c’est compliqué !».

Voici les étapes de son 
maquillage pour un regard 

illuminé, effet anti-fatigue et 
sans pinceau :

Commencez par appliquer un 
crayon marron sur la paupière 
mobile, au ras des cils, vers 
l’extérieur.
Prenez un pinceau plat ou bien un 
coton-tige, comme l’expert, puis 
estompez les bords en partant 

vers le haut afin de remonter le 
regard.
Avec le même crayon, maquillez 
la muqueuse du bas seulement 
sur le bord extérieur de l’œil, 
puis venez estomper légèrement 
avec le coton-tige pour souligner 
le regard.
Prenez ensuite une palette de 
fards à paupières comprenant 
des teintes neutres. Choisissez 
une couleur allant du beige au 
marron selon vos goûts, puis 
appliquez-la avec le doigt.
Venez tapoter la matière au 
milieu de la paupière mobile.
Ajoutez ensuite «un petit point 
de lumière» au centre de la 
paupière mobile avec un fard 
irisé et toujours au doigt.

Terminez le regard par l’ajout 
d’un mascara. Charly Salvator 
en utilise un noir : «ll faut bien 
charger le ras du cil», précise 
l’expert.
Vous pouvez conclure votre mise 
en beauté par l’ajout d’un crayon 
à lèvres légèrement marronné. 
Venez ensuite l’estomper à l’aide 
de votre doigt. Pour un peu de 
brillance, utilisez une huile à 
lèvres ou un gloss.
Comment utiliser le coton-tige 

pour votre maquillage ?
Pratique à emporter avec soi et 
parfait pour dépanner quand l’on 
n’a pas de pinceau, le coton-
tige est l’astuce idéale pour 
votre maquillage. Au-delà d’être 
utilisé pour estomper la matière, 

comme l’a souligné Charly 
Salvator dans sa vidéo tutoriel, 
vous pouvez aussi l’utiliser pour 
corriger ou absorber l’excédent 
de produit.
En effet, il peut servir à retirer 
l’humidité du ras de cils inférieur 
et supérieur, en le passant 
délicatement sur la muqueuse 
de l’œil si vous portez un khôl. 
Il est également pratique pour 
nettoyer un trait de liner ou 
estomper un crayon trop intense.
Vous pouvez aussi utiliser ce 
petit bâtonnet pour appliquer 
votre rouge à lèvres sans stress. 
Pour ce faire, placez le coton-
tige à l’horizontale entre vos 
deux lèvres, en prenant soin 
de laisser les extrémités du 
bâtonnet dépasser sur les coins 
de la bouche. Ensuite, il suffit 
d’appliquer votre rouge à lèvres.
Ce qu’il faut retenir pour réaliser 
un maquillage express sans 
pinceau :
Utilisez volontiers vos doigts 
pour l’ajout de matière et pour 
estomper délicatement les 
produits.
Pour un effet naturel, privilégiez 
des teintes de fards à paupières 
neutres.
Le coton-tige remplace 
facilement un pinceau et reste 
pratique pour absorber le surplus 
de matière.
Pour un effet lift du regard, 
appliquez votre trait de crayon 

l’Invisible French manucure est partout ce printemps 2026

Maquillage naturel 
l’astuce d’un maquilleur pour des yeux canon en 1 minute
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On se souvient de John 
Lasseter, créateur de 
la saga Toy Story chez 

Pixar, tout ému de voir un gamin 
s’amuser avec une poupée de 
Woody le cow-boy. « C’est là 
que j’ai compris qu’il ne m’ap-
partenait plus », nous confiait-il 
alors. Trente ans plus tard, la sor-
tie du cinquième volet, cosigné 
par Andrew Stanton et McKenna 
Harris démontre que les jouets de 
la saga se sont vraiment émanci-
pés et qu’ils sont toujours plus 
impressionnants.
C’est à El Segundo, près de Los 
Angeles, que la firme Mattel 
donne vie aux faux jouets ins-
pirés des vrais qui s’animent 
dans le film, un travail de titans 
dont on a pu suivre l’évolution 
: le Woody de 1996 pouvait 
dire quelques phrases quand on 
lui tirait une ficelle dans le dos. 
Celui de 2026 parle tout seul en 
bougeant les lèvres, a des ex-
pressions presque humaines et 

reconnaît les autres jouets avec 
lesquels il peut interagir. Impres-
sionnant et un peu flippant aussi. 
Notre première question a été de 
demander s’il y avait un bouton 
off. La réponse est oui.
« Notre travail consiste à trans-
former les héros que les specta-
teurs voient à l’écran en jouets 
à qui ils peuvent faire vivre les 
aventures de leurs choix. Ils ont 
évolué depuis le premier film 
tant techniquement que du point 
de vue de leur personnalité et 
nous devons en tenir compte », 
explique la responsable du de-
sign Kristen Sanzeri. Les deux 
poupées de Woody et Buzz sont 
à l’échelle de celles du film, ce 
qui les rend impressionnantes. 
Lors de la visite des ateliers, on 
peut constater à quel point, ce 
résultat nécessite une expertise 
pointue. Des ateliers, il y en a 
pour tout car rien n’est laissé au 
hasard : cheveux (on découvre 
comment est cousue la chevelure 

de Barbie...), jeux, pièces déta-
chées, véhicules, tissus… Cha-
cune et chacun a son domaine 
d’expertise qu’ils défendent avec 
passion. Au cœur de ce dédale 
d’open spaces, on a l’impression 
d’être dans l’antre du Père Noël 
et il serait facile de se perdre 
dans les couloirs.
Chaque personnage est analysé 

en partant de documents four-
nis par Pixar qui suit toutes les 
étapes de la conception et de la 
fabrication. Chacune des pièces 
est reproduite à l’aide d’impri-
mantes 3D avant d’affiner ses 
couleurs et ses poses.
Deux types de public
« Comment faire tenir un moteur 
dans le corps de Buzz a aussi été 

un vrai souci. La technique nous 
oblige à renoncer à certaines 
choses, quitte à les garder en tête 
pour le film suivant », insiste Kris-
ten Sanzeri. C’est notamment le 
cas pour le fait de faire parler les 
poupées que les créateurs gar-
daient dans leur carton depuis 
2014. Le coût était alors trop éle-
vé pour que la mise en fabrica-
tion soit rentable. Les casse-tête 
sont nombreux, d’autant plus que 
la date de sortie du film finit par 
sonner la fin de la récréation. Il 
faut aussi prendre en compte le 
prix de vente pour que les jouets 
soient financièrement accessibles 
au plus grand nombre.
Si les enfants sont la première 
cible de Mattel, qui en invite sou-
vent pour tester les jouets avant 
leur mise en fabrication, ils ne 
sont cependant pas les seuls qu’il 
faut satisfaire.

Jusqu’au 22 novembre, une 
exposition foisonnante explore 
le lien profond entre l’auteur 
de « Notre dame de Paris » et 

l’architecture

Attention, chef-d’œuvre ! 
À l’occasion de l’expo-
sition Hugo et l’archi-

tecture qui vient d’ouvrir ses 
portes à Paris, un trésor que peu 
de personnes ont pu récemment 
contempler et qu’aucun musée au 
monde ne pourra exposer sort des 
réserves des musées nationaux : 
Le Burg à la Croix. Cet imposant 
dessin daté de 1850 vient clôtu-
rer le parcours foisonnant que 
propose la Maison Victor Hugo 
à travers un accrochage rappelant 
que derrière l’homme de lettres, 
un génie des arts graphiques fou 
d’architecture n’eut de cesse de 
s’exprimer tout au long de sa vie.

Des dessins entre les lignes
« C’est notre Joconde », s’en-
thousiasme Alexandrine Achille, 
commissaire de l’exposition 
Hugo et l’architecture à propos 
du dessin Le Burg à la Croix, dé-
voilé du 11 juin au 22 novembre 
2026 à la Maison Victor Hugo*. 
C’est dans cette imposante de-
meure située place des Vosges 
(anciennement place Royale) que 
l’écrivain vécut de 1832 à la ré-
volution de 1848. Il y écrivit no-
tamment Ruy Blas, Les Rayons 
et les ombres et une partie des 
Misérables (qu’il acheva durant 
son exil après le coup d’État du 
2 décembre 1851 de Louis-Na-
poléon Bonaparte). C’est là qu’il 
dessina aussi. Sans doute beau-
coup.
Sous titrée De la pierre à, la 
plume, l’exposition Hugo et 

l’architecture rappelle que dès 
sa prime jeunesse en Espagne, 
le jeune Victor n’eut de cesse de 
dessiner. « L’architecture irrigue 
son œuvre graphique et littéraire 
» rappelle Alexandrine Achille, 
commissaire. Et l’accrochage 
qui se déploie sous plusieurs 
thématiques au premier étage 
de la maison Victor Hugo (sous 
les appartements de l’écrivain, 
situés au second étage, qu’il faut 
impérativement visiter), rappelle 
à quel point Hugo fut fasciné par 
l’architecture. Très tôt, c’est au 
fusain ou à la plume qu’il immor-
talisa des pignons, des abbayes, 
des cathédrales, des châteaux, 
des ruines aussi. Ses nombreux 
voyages en France, en Belgique, 
dans la Vallée du Rhin ou en Es-
pagne furent autant d’occasions 
pour illustrer ses souvenirs. Insa-
tiable d’écriture, il le fut aussi de 
dessin.
Paradoxalement, Hugo ne réalisa 
qu’un dessin de Notre Dame de 
Paris, roman architectural s’il en 
est (1831), auquel une salle com-
plète de l’exposition est dédiée. 
Grâce au succès de l’histoire 
d’Esmeralda, le défenseur du pa-
trimoine joua un rôle primordial 
dans la survie et la restauration 
du monument, qui était menacé 
de destruction tant son état était 
insalubre.
Également attiré par la photogra-
phie, Hugo alla jusqu’à compiler 
dans un album Phébus dédié à 
son fils François Victor des pho-
tos commerciales (ancêtres des 
cartes postales) et ses propres 
dessins de sites visités. L’expo-
sition dévoile cet ouvrage, et le 
soin apporté par l’auteur-dessi-

nateur à détailler des façades ou 
des détails de bâtiments, prenant 
soin d’annoter chaque image. « 
Chez lui, le dessin est souvent 
associé à une description que 
l’on retrouve dans les lettres 
à sa femme, à sa fille, ou dans 
des carnets de voyage », précise 
Alexandrine Achille, « il parle de 
ce qu’il aime, de ce qu’il déplore 
aussi comme lors des destruc-
tions révolutionnaires, il se sou-
vient ».

Un château fantasmé entre 
Allemagne et Espagne

Il imagine aussi. Et c’est l’un 
des pans de l’exposition qui fas-
cinera plus encore le visiteur. 
Comme avec le dessin Le Phare 
d’Eddystone (1866), sans doute 
l’une de ses plus belles œuvres, 

qui dévoile un édifice comme 
fait de bric et de broc, chancelant 
presque, l’interprétation imagi-
naire d’un phare qu’il évoque 
dans son roman L’homme qui rit.
Réalisé par Hugo pour décorer 
son appartement de la rue de la 
Tour d’Auvergne (où il vécut 
de fin 1848 jusqu’à 1851 et son 
exil), ce dessin est le plus impo-
sant qu’il signa. Mesurant 115,5 
x 169,5 cm et réalisé sur papier 
marouflé, il offre la vision fan-
tasmagorique d’un château 
(sans doute inspiré des voyages 
de l’artiste en Allemagne et en 
Espagne). Mélangeant les tech-
niques, ce paysage allégorique 
au crayon, plume, lavis, fusain, 
gouache, encre et même pochoir, 
aspire le regard du visiteur, ap-

pelé à pousser les portes de cette 
étrange cité obscure, à s’y perdre 
aussi, laissant s’exprimer à son 
tour son propre imaginaire.
Des années plus tard (en 1871), 
Hugo prit soin de réaliser un 
encadrement à son œuvre, cette 
fois orné de larges motifs flo-
raux et d’insectes. Superbe. « Il 
s’agit d’un trésor national qui n’a 
jamais été prêté à aucun musée », 
précise la commissaire de l’ex-
position. S’il vous est impossible 
de visiter l’exposition, Le Burg à 
la Croix, scanné en Gigapixels, 
se laisse découvrir en suivant ce 
lien.
La maison qu’il ne construisit 

jamais
Véritables curiosités, enfin, et 
exposés pour la toute première 
fois : les plans originaux d’une 
demeure parisienne que Victor 
Hugo rêvait de se faire construire 
à la fin de sa vie. Cette fois, ce 
n’est pas l’artiste qui dessine, 
mais l’architecte Philippe Lei-
denfrost.
Mais on sent que derrière des 
images d’une majestueuse de-
meure de pierres et de briques, 
visiblement inspirée de sa maison 
de la place des Vosges, c’est bel 
et bien Hugo qui tient la main du 
bâtisseur. « Je veux un hôtel entre 
cour et jardin avec une grande 
porte au milieu » avait demandé 
Hugo au crépuscule de sa vie. 
Trop tard, l’architecte Hugo s’est 
éteint à 83 ans, le 22 mai 1885, 
alors que les plans de la maison 
dont il avait rêvé venaient d’être 
achevés.

Les héros de « Toy Story 5 » sont-ils aussi de bons jouets 
en vrai ?

Un chef-d’œuvre qu’aucun autre musée n’exposera jamais 
se dévoile à la maison Victor Hugo
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Annaba : Célébration de la Journée mondiale de l’enfant 
africain à Chetaïbi

À l’occasion de la 
Journée mondiale 
de l’enfant africain, 

célébrée le 12 juin de chaque 
année, la Maison de Jeunes 
Khodja Salah de Chetaïbi a 
accueilli une manifestation 
festive dédiée aux enfants, 
dans une ambiance marquée 
par la joie, le partage et 
la valorisation des talents 
artistiques.Cette activité a été 
organisée par l’Association 
des Activités de Jeunesse 
de la Maison de Jeunes de 
Chetaïbi, en coordination 
avec l’Association « Perle de 
l’Est » des arts du spectacle et 
avec le soutien de la commune 
de Chetaïbi. L’événement 
s’est déroulé au niveau du 
jardin public de la ville, 
où de nombreux enfants et 
leurs familles ont pris part 
aux différentes animations 
programmées pour l’occasion.
Cette célébration s’inscrit 
dans les efforts déployés par la 
Direction de la Jeunesse et des 

Sports de la wilaya d’Annaba et 
l’Office des Établissements de 
Jeunesse afin de promouvoir les 
activités éducatives, culturelles 
et récréatives destinées aux 

jeunes générations, tout en 
mettant en lumière les droits 
de l’enfant et l’importance 
de son épanouissement 
au sein de la société.Le 

programme a comporté 
diverses activités artistiques 
et ludiques, notamment des 
spectacles d’animation, des 
représentations artistiques et 

des moments de divertissement 
qui ont suscité l’enthousiasme 
des enfants présents. Ces 
animations ont contribué à 
créer un espace de rencontre, 
de découverte et d’expression 
favorisant l’éveil de la 
créativité et le développement 
des aptitudes des jeunes 
participants.À travers cette 
initiative, les organisateurs 
ont souhaité offrir aux enfants 
un moment de bonheur et de 
convivialité, tout en rappelant 
l’importance de garantir 
leurs droits à l’éducation, à 
la culture, aux loisirs et à un 
environnement propice à leur 
développement harmonieux.
Cette manifestation a connu 
une forte adhésion du public 
et reflète l’engagement 
des différents partenaires 
à accompagner les enfants 
à travers des activités 
constructives et enrichissantes, 
renforçant ainsi leur place 
au cœur des politiques de 
développement social et 
éducatif.

Banque d’Algérie :
La modernisation du système bancaire et l’inclusion 

financière au menu d’une réunion entre le Gouverneur 
et les banques de la place

Le Gouverneur de la 
Banque d’Algérie (BA), 
Mohammed Lamine 

Lebbou, a présidé, dimanche 
à Alger, une réunion avec les 
dirigeants de l'ensemble des 
banques commerciales de la 
place, et a examiné le bilan 
d'activité bancaire, l'évaluation 
des mesures de politique 
monétaire, l'accélération de 
l'inclusion financière et de 
la monétique, ainsi que les 
défis stratégiques auxquels 
fait face le secteur, indique un 
communiqué de la BA.
Cette réunion périodique de 
haut niveau tenue en présence 
des Vice-gouverneurs et des 
hauts cadres de la Banque 
d’Algérie, s'inscrit dans le 
cadre du dialogue continu 
entre l'autorité monétaire 
et les acteurs du secteur 
bancaire, visant à évaluer les 
performances récentes du 
système bancaire national et à 
tracer les perspectives de son 

évolution, précise la BA.
A cette occasion, le Gouverneur 
a présenté un état des lieux 
des évolutions récentes de 
l’activité bancaire, ajoute le 
communiqué, soulignant que 
"les indicateurs sectoriels 
mettent en évidence une 

consolidation de la collecte des 
ressources et un engagement 
soutenu dans le financement de 
l'économie".
La Banque d’Algérie a, par 
ailleurs, exposé les mesures de 
politique monétaire récemment 
mises en œuvre qui visent 

l’objectif d’assurer la stabilité 
des prix, tout en maintenant 
des conditions de financement 
optimales pour soutenir la 
production nationale en veillant 
à la stabilité financière.
Ainsi, note le communiqué, 
un accent particulier a été mis 

sur la transformation digitale 
du secteur, levier majeur 
de l'inclusion financière 
notamment les questions liées à 
la modernisation des systèmes 
et moyens de paiement.
La Banque d'Algérie a, 
aussi, invité les banques 
commerciales à diversifier leurs 
produits, à améliorer la qualité 
des services de proximité et à 
faciliter l'accès aux services 
financiers pour l'ensemble des 
citoyens et des entreprises sur 
tout le territoire national.
M. Lebbou a également 
souligné l’importance 
qu’accorde la Banque 
d’Algérie à la mise en œuvre 
de ses orientations à même 
d’assurer la transformation et 
la modernisation du système 
bancaire pour une meilleure 
inclusion et résilience au 
service du développement 
économique national, relève la 
même source.

Imen Boulmaiz 


